
Un député exclu
de la séance pour

avoir menacé
de mort M. Nicole

Un incident sans précédent
an Grand Conseil de Genève

GENÈVE, 16. _ Un vif incident,
peu commun dans les annales du par-
lementarisme suisse, a éclaté samedi
au Grand Conseil de Genève. Les dé-
putés examinaien t le sort des loca-
taires qui sont expulsés de leur ap-
partement pour non-payement de
leur loyer. M. Piguet (soc.) mit en
cause à ce propos M. Chalut (Union
nationale) , possesseur d'immeubles.
D'autre part, à un certain moment,
une pluie de tracts s'abattit des tri-
bunes du public sur le Grand Conseil,
attaquant également M. Chalut .

L'exposé de M. Chalut
Celui-ci se leva pour répondre.
Avec violence, il exposa dans quel-

le' situation se trouvent les proprié-
taires qui n'ont comme locataires que
des ouvriers.

— C'est mon cas, dit-il en particu-
lier. A moi, le Département des fi-
nances m'envoie des commandements
de payer. Je n'ai pas le moyen de
transformer mes immeubles en Hos-
pice général. J'ai des charges et, si
mes locataires ne me paient plus,
comment ferai-je, monsieur Nicole ?
Un de mes locataires ne m'a pas payé
un sou depuis une année. Quand son
voisin l'apprend, il se demande pour-
quoi lui paierait. Je sais qu'un de mes
locataires est venu vous voir, mon-
sieur Nicole, et vous lui avez répon-
du : « Le propriétaire, ça ne nous in-
téresse pas. Laissez-le venir ». Alors,
est-ce qu'on va vendre mes bara-
ques ? J'ai deux maisons qui me vien-
nent de mon père. Depuis deux géné-
rations, elles sont dans ma famille.
Je vous préviens que, si elles sont
vendues, vous serez responsable.
Alors, à ce moment, je vous fous bas,
monsieur Nicole ! Vous me compre-
m2 r
Une tempête de protestations

Une tempête de protestations ac-
cueille les propos de M. Chalut. Des
coups de sifflet retentissent. Des
cris, des injures partent de l'extrê-
me-gauche: « Salopard! Au foul î

Le président intervient: «La séan-
ce est suspendue pendant dix mi-
nutes. Le bureau va se retirer pour
délibérer sur l'incident. »
Denx adversaires face à face

Soudain, on voit M. Chalut s'avan-
cer paisiblement vers le banc du
gouvernement. Il veut expliquer à
Si. Nicole que sa menace était con-
ditionnelle. Mais M. Nicole ne veut
rien savoir et il fait dans la direc-
tion de M. Chalut le geste de le re-
pousser. Le député de l'Union na-
tionale se trouve alors cerné par les
deux huissiers prêts à intervenir. Il
veut adresser encore la parole au
président du Conseil d'Etat , mais
cette fois M. Nicole éclate:

— Foutez le camp !
Des sanctions

Quelque vingt minutes plus tard
la séance est reprise. Le bureau, qui
entre temps avait fait appeler M.
Nicole, rentre dans la salle. Le pré-
sident, M. William Martin , fait une
brève déclaration:

— Le bureau s'est réuni pour dé-
libérer sur les paroles très graves
prononcées par M. Chalut à l'adres-
sé de M. Nicole. Le bureau, unani-
me, a décidé d'exclure M. Chalut
pour une séance.

M. Rosselet, prenant la parole sur
la décision du bureau , déclare
qu'elle est, notoirement insuffisante,
étant donné la gravité des propos.

Une longue discussion se pour-
suit encore , mais force de loi reste
finalement au bureau et M. Chalut
est exclu de la séance.

Un voleur de bagues
de prix arrêté à Genève

GENÈVE, 17. — Samedi soir , un
homme, Otto Weber , 26 ans, voya-
geur, venant de Genève, arrivai t en
automobile à Wengen , soit disant
pour faire du ski. Peu après, le voya-
geur manifesta le désir de changer
de résidence, quitta son hôtel et s'en
alla.

Sur ces entrefaites , on signala à
la direction de l'hôtel la disparition
d'une bague de 40,000 fr. Plainte a
été déposée et la police bernoise se
mit en rapport avec la police gene-
voise. Celle-ci retrouva Weber à Ge-
nève où il avoua son vol. La bague fut
découverte dans la voiture avec deux
autres bagues de prix et une somme
de 3000 fr., dont 700 fr. en argent
suisse.

Après trois jours de combats acharnés

Trente mille Ethiopiens qui ont opposé une vive résistance
ont été mis en déroute

A Rome, ce succès constitue une étape décisive de la campagne
ROME, 16. — Le maréchal Bado-

glio télégraphie :
Les troupes italiennes du front éry-

thréen qui depuis le 11 février
avaient commencé un mouvement of-
fensif , ont engagé dès l'aube du 15
une grande bataille au sud de Ma-
kallé.

1res phases de la bataille
MAKALLÉ, 16 (Havas). — Le ma-

réchal Badoglio a remporté une gran-
de victoire au sud de Makallé, à En-
derta, après trois jours de violents
combats, les 11, 12 et 15 février.

L'Aradam est conquis Selicot occu-
pée. Toute la plaine d Afgol, Antalo
et Belassat et Adimaicciaa, est aux
mains des Italiens.

Les pertes éthiopiennes seraient
considérables et atteindraient 20,000
hommes mis hors de combat (?). Les
pertes italiennes n'ont pu être encore
évaluées, mais elles sont probable-
ment de 400 tués et de 500 blessés en-
viron.

Les troupes des ras Kassas et
Seyoum, qui sont massées dans le
Tembien risquent d'être coupées de
leurs bases si elles ne se retirent pas
immédiatement.
Un résultat très important
MAKALLÉ, 16 (Havas). _ La ba-

taille d'Enderta est véritablement
très importante par ses résultats mi-
litaires et par ses conséquences poli-
tiques.

Les Ethiopiens qui étaient au nom-
bre d'environ 30,000, presque tous de
l'armée régulière, ont offert une ré-
sistance acharnée,... mais ils ont ce-
pendant été complètement mis en dé-
route. —¦'

Le râs Mouloughetta, avec 9 à 10
mille hommes, a abandonné le com-
bat, dans la nuit du 14 au 15 février.

Aradam, place bien fortifiée, qui
s'étend sur 8 km. de longueur et 3
km. de profondeur, est tombée aux
mains des Italiens."

Bien que des pluies torrentielles
aient gêné l'arrivée des ravitaille-
ments, ce furent exclusivement les
soldats des . troupes métropolitaines
italiennes qui ont pris part à l'ac-
tion.

Un coup grave à l'armée
éthiopienne

ROME, 17. — On pense dans les
milieux politiques italiens que la vic-
toire d'Enderta porte un coup grave
à l'armée éthiopienne.

Après le succès du général Grazia-
ni sur le front sud, cette victoire
montre également la supériorité mili-
taire de l'Italie sur le front nord. On
croit à Rome que l'armée éthiopienne
a subi de grandes pertes et est en
voie de dissolution.

La poursuite des troupes abyssines
battues parait toutefois douteuse, vu
la période des pluies et la nature du
pays.

Des désertions se seraient
produites dans l'armée

italienne indigène
ADDIS-ABEBA, 16 (United Press).

— Le communiqué officiel du quar-
tier général abyssin, à Dessié, con-
firme la désertion de 950 soldats in-
digènes de l'armée italienne du sud.
Il ajoute que 650 ascaris ont passé
chez les troupes abyssines, au nord
de la province Sidamo ; on attend en-
core trois cents soldats érythréens
qui ont également abandonné les
rangs italiens. Mais on craint que ces

M. STARACE,
secrétaire général du parti fasciste
est parti à son tour pour le front

italien en Abyssinie.
déserteurs ne se soient égarés ou ne
soient tombés entre les mains des
troupes italiennes.

On mentionne d'autre part de nou-
veaux bombardements italiens sur un
certain nombre de villages de la ré-
gion de Dessié. Dix personnes au-
raient été tuées ; parmi elles, des
femmes et des enfants . Dans les en-
virons de plusieurs villages, les trou-
peaux auraient été fauchés par les
mitrailleuses des aviateurs italiens.

Le maréchal Badoglio
remporte une importante victoire

au sud de Makallé

C'EST AUJOURD'HUI QUE LE SECRÉTARIAT DE LA S. D. N.
S'INSTALLE DANS SON NOUVEAU PALAIS

La date d'aujourd'hui
— 17 février 1936 — peut
être marquée d'une pierre
blanche dans les annales
de la S. d. N. C'est, en
effet , le j our où le secré-
tariat, installé depuis seize
ans dans ce qui était l'hô-
tel National, quittera ce
bâtiment pour occuper, au
palais édifié sur la colline
de l'Ariana, dans l'ancien
parc légué, il y a quarante-
six ans, aux Genevois par
Gustave Revilliod, l'aile
qui lui est destinée et qui
est en voie d'achèvement,
tandis que le bâtiment du
conseil et celui réservé
aux assemblées ne seront
pas prêts avant un ou deux
ans, faute d'argent, vrai-
semblablement.

On sait que cinq bâti-
ments sont prévus.

Ce qui frape d'abord le
visiteur, qui pénètre par
le premier grand por tique
dans la première cour
d'honneur, c'est le fait que
les bâtiments qui compo-
sent le palais de la S. d. N.
possèdent, chacun, leur
caractère propre IOUI eu
faisant partie d'un tout harmonieux
dont ils sont chacun l'une des com-
posantes.

Seul, est prêt, nous l'avons dit, le
palais clu secrétariat. Celui des as-
semblées ne sera pas terminé avant
1937 ou même 1938. Rien n'est fait à
l'intérieur ; l'immense nef est rem-
plie de madriers et le ciment attend
depuis de longues semaines son re-
vêtement de marbre. Pourtant, la

Une vue du nouveau palais de la S. d. N. prise par avïon.

salle est de dimensions imposantes,
puisqu'elle contiendra 2000 places. A
l'entour se trouveront la salle des
pas-perdus, celle de la presse et
autres annexes indispensables. Enfi n,
dernier édifice : la bibliothèque où
chaque jour arrivent plusieurs dizai-
nes de milliers de volumes et qui
pourra en contenir 2,000,000. Elle est
pourvue de rayonnages métalliques
disposés sur une hauteur de dix éta-
ges et renferme de très nombreuses

salles de lecture et de travail spé-
ciales pour les questions techniques.

Une ombre subsiste au tableau :
l'éloignement du palais de la ville et
la rareté des moyens de communi-
cations. On dit que la C. G. T. E. in-
troduira dès aujourd'hui un service
d'autobus.

Quant à l'ancien hôtel National, il
est question d'y installer la plupart
des organisations internationales qui
ont leur siège à Genève.

L inhumation de Jacques Bainville
en terre normande

SAINT-LO, 16 (Havas). — C'est à
Marigny, en Basse-Normandie, où
Jacques Bainville avait désiré repo-
ser et où il venait passer ses vacan-
ces, dans la propriété de la famille
de Mme Bainville, qu'a eu lieu same-
di matin l'inhumation de l'académi-
cien , au milieu d'une très nombreuse
assistance venue de tous les points
du département. Un prêtre a donné
l'absoute au domicile mortuaire

La répercussion des événements français

La presse de droite maintenant attaque avec vigueur
le cabinet Sarraut

Un camelot du roi blessé jeudi est dans un état grave
PARIS, 16. — La manifestation du

Front populaire qui avait, été an-
noncée s est déroulée hier après-mi-
di à Paris. A 16 heures, le cortège se
déroule dans l'ordre prévu. Derrière
le comité directeur défilent les grou-
pes d'enfants chantant des refrains
révolutionnaires, puis le groupe mas-
sif des anciens combattants et les of-
ficiers de réserve républicains. Le
troisième groupe, celui des femmes,
débouche en criant « A bas la guer-
re ».

A 18 heures, la tête "du cortège ar-
rive place de la Bastille. Les déléga-
tions défilent interminablement. La
dislocation des premiers manifestants
s'effectue entre les Colonnes du Trô-
ne.

Plusieurs incidents
PARIS, 16. — Quelques petits inci-

dents sont signalés au cours de la
manifestation du Front populaire. Un
groupe de Croix de Feu a crié « Vive
la Rocque > sur le passage du cortège
qui a répliqué par l'Internationale.
Un fort barrage de gardes mobiles a
empêché tout contact avec les forma-
tions de gauche.

Un millier d'étudiants, d'autre part,
qui avaient voulu contre-manifester
ont été repoussés par le service
d'ordre.

Au total, 27 arrestations ont été
opérées.

Le cortège comprenait au dire des
dépêches Havas 100,000 personnes
environ:

Trois arrestations sont
maintenues

PARIS, 17 (Havas). — Parmi les 27
personnes arrêtées trois d'entre elles
ont été envoyées au dépôt pour coups
et violence aux agents.

Un commentaire du
« Populaire »

PARIS, 16 (Havas). — «Le Popu-
laire _> publie un article où on lit no-
tamment :

«Les attentats appellent des répli-
ques... répliques collectives punissant
l'agression et le crime et surtout en
empêchant le retour. Ce dimanche
doit marquer une date nouvelle dans
l'histoire des luttes pour la républi-
que à développer pour les libertés à
conquérir. »

Vive indignation
de la presse de droite

« L'Echo de Paris » accuse le gou-
vernement d'être avec les « révolu-
tionnaires ».

« L'Ami du peuple » proteste véhé-
mentement et déclare que la mani-
festation est une provocation sans
précédent. . ,

« Le Jour » déclare que la manifes-
tation du Front populaire est et de-
meure illégale malgré l'autorisation
du gouvernement.

« L'Action française » reclame
qu'on arrête « les assassins du Front
populaire ». Elle aj oute :' « Il n'y a

plus de loi. Tout appartient au Front
populaire et ses adversaires n'ont
plus aucun droit. C'est la formule
même de la dictature révolution-
naire. »

Trois agresseurs présumes
de M. Blum sont écroués

PARIS, 16 (Havas). — Deux mani-
festants, après la. projection du film
pris par un amateur sur l'agression
de M. Blum, ont été arrêtés dans le
courant de la matinée de samedi et
conduits dans les locaux de la pré-
fecture de police, où ils ont été in-
terrogés. Ce sont Louis-Gaston Cour-
tois, 38 ans, employé d'assurances, et
Léon Andurand, 28 ans, originaire
de Roubaix (nord), chauffeur.

Dans le courant de l'après-midi,
un troisième manifestant, M. Aragon,
architecte, soupçonné d'avoir pris
part à l'agression, toujours d'après
la projection de la pellicule cinéma-
tographique, arrivait à la police ju-
diciaire.

MM. Courtois et Andurand, con-
frontés avec un témoin, ont été for-
mellement reconnus par celui-ci
comme ayant pris part à la manifes-
tation. Ils ont, du reste, admis leur
présence à l'angle de la rue de l'Uni-
versité et du boulevard Saint-Ger-
main, au moment où des camelots du
roi entouraient la voiture de M. Mon-
net et frappaient le leader socialiste.

— Nous nions, ont-ils affirmé,
avoir frappé M. Léon Blum. Nous
avons seulement assisté à la scène.

Les inculpés Courtois, Andurand et
Aragon ont été finalement écroués à
la Santé.

D'autre part, Mme Monnet, la fem-
me du député de l'Aisne, qui .avait
été blessée légèrement à la tête et
aux jambes, souffre actuellement de
douleurs internes et s'est alitée.

Un quatrième est relâché
Enfin, ajoutons que M. Michel

Leohat, un manifestant qui avait été
gardé aussi à la disposition de la
justic e à la suite de l'agression com-
mise contre M. Léon Blum, a été in-
terrogé. M. Leohat a reconnu qu'il se
trouvait sur les lieux de la bagarre
mais il a nié énergiquement toute
participation à l'agression. Il a été
remis en liberté.

M. Charles Maurras
inculpé de complicité de

« provocation au meurtre »
PARIS, 16. — Le juge d'instruction

a procédé samedi matin à l'inculpa-
tion de M. Charles Maurras, direc-
teur de « L'Action française » et de
M. Joseph Delest, gérant de ce jour-
nal.

M. Maurras avait écrit, on s'en
souvient, le 13 janvier un article où
il « menaçait de mort » 140 parle-
mentaires à l'occasion de leur atti-
tude « sanctionniste » dans le con-
flit italo-éthiopien. Il convient de
préciser que cette menace était con-
ditionnelle. Ce n'est que si une guer-
re européenne devait éclater, comme
conséquence de leurs actes que la
tête des « cent quarante » devait tom-
ber à leur tour.

Le magistrat a indiqué à M. Maur-
ras qu'il était inculpé seulement de
complicité de provocation au meur-
tre. Au terme de la loi française,
c'est en effet le gérant du journal
qui, en ce cas, est pleinement res-
ponsable. L'auteur de l'« Enquête
sur la monarchie » a protesté contre
cette manière de faire.

— Je trouve singulière cette dis-
position légale, a-t-il déclaré f in  subs-
tance. Je revendique toute la respon-
sabilité de cet article.

MM. Maurras et Delest ont déclaré
choisir comme défenseurs Mes Marie
de Roux. Galzant et Brideau.

Le premier interrogatoire sur le
fond aura lieu mercredi prochain.

Après les bagarres
de la rue Assellne

Un médecin, camelot du roi,
est dans un état grave

PARIS, 16. — On se souvient que
le jour de l'agression contre M.
Léon Blum, des jeunes gens d'extrê-
me gauche se sont livrés à quelques
manifestations de représailles. Au
cours de bagarres particulièrement
sérieuses à la rue Asseline, où les
Faucons rouges assaillirent des li-
gueurs d'Action française à la ter-
rasse d'un café, un jeune médecin ,
camelot du roi , le docteur Goise, fut
blessé par un éclat de verre à l'œil
droit dans des circonstances parti-
culièrement regrettables.

La blessure, au premier moment,
ne parut pas très grave. Mais dès
complications ont surgi ct le doc-

teur Golse est, à l'heure actuelle,
menacé d'une cécité complète. Son
état est au reste considéré comme
grave.

Une enquête est ouverte
Samedi matin , après une nuit as-

sez agitée , le blessé a reçu la visite
clu commissaire de police du qua-
torzième arrondissement. Celui-ci
venai t  lui demander s'il pourrait
reconnaî t re  ses agresseurs. Bien
qu 'il lui soit formellement interdit
de parler , la victime a fait un ef-
fort pour satisfaire aux questions
du magistrat.

Golse a expliqué — par phrases
entrecoupés et avec peine —
qu'il se trouvait dans une salle très
éclairée alors que les coupables,
opérant de la rue, étaient difficile-
ment visibles dans l'obscurité. D'au-
tre part , l'attaque fut  menée avec
une telle soudaineté que le mal-
heureux fut aveuglé par le sang
avant d'avoir pu remarquer les traits
de certains agresseurs. Tout au plus
a-l-il pu indiquer qu'il s'agissait de
gens à mine patibulaire « comme on
en rencontre dans cenains sentiers
de la zone parisienne ».

Quelques heures plus tard , le juge
d'instruction, saisi par le parquet,
venait , accompagné de son greffier,
enregistrer les déclarations du jeu-
ne homme.

Le cortège du Front populaire
s'est déroulé hier, donnant lieu

à quelques incidents

Toute l'Espagne
a voté hier pour
le renouvellement

des Cortès
Deux grands blocs politiques

se sont affrontés...

MADRID, 16 (Havas). — L'Eçpa-<
gne a voté hier pour le renouvelle-
ment des Cortès. L'ancien parlement
avait été dissout le 7 janvier 1936.
Ces élections ont opposé deux
grands blocs:

1° Le front populaire, englobant
les partis de gauche, notamment
l'union républicaine de M. Martinez
Barrio, la gauche républicaine de
M. Azana, la gauche catalane, le
parti socialiste avec M. Largo Cabal-
lero qui fut emprisonné pour avoir
participé, on s'en souvient, à la ré-
volte sanglante d'octobre 1934, mais
qui fut acquitté récemment;

2° Le bloc antirévolutionnaire al-
lant des monarchistes aux républi-
cains conservateurs de M. Miguel
Maura en passant par les radi caux
de M. Lerroux, et dont la clé de
voûte est constituée par la « Céda »
(Confédération espagnole des droi-
tes autonomes) avec pour chef M.
Gil Robles.

A côté de ces deux grands blocs,
on trouve le groupe centriste gou-
vernemental de M. Valladares, le
président du conseil qui ne présen-
te d'ailleurs de listes indépendantes
que dans quelques circonscriptions.

te dépouillement
a commencé

MADRID, 16 (Havas). — A 16 h.,
les élections se sont terminées et le
dépouillement du scrutin a com-
mencé.

Le sous-secrétaire à l'intérieur a
exprimé la satisfaction du gouver-
nement pour le fait que la consul-
tation électorale ait pu se dérouler
sans incident grave et que les Es-
pagnols aient pu « exercer leur droit
de suffrage en toute liberté ». , ..,...

Succès des gauches
MADRID, 17 (Havas). — Les der-

nières nouvelles reçues au ministère
de l'intérieur accusaient à minuit
une sérieuse progression des gau-
ches dans toute l'Espagne.

En présence du succès électoral
remporté par . les gauches en Catalo-
gne, le président de la Généralité, M.
Escala, a présenté sa démission qui
a été acceptée par le président du
conseil.

Quelques incidents
Des urnes sont brisées

MADRID, 16 (Havas). — Des ur-
nes ont été brisées à Valence et à
Bilbao. Les auteurs de ces actes ont
été arrêtés.

Fusillade sur un camion
MADRID, 16 (Havas) . — Un ca-

mion transportant des communistes
au bureau de vote de Cullerado ne
s'est pas arrêté alors qu'une pa-
trouille de gardes civils lui en don-
nait l'ordre. Les gardes ont tiré,
blessant un des occupants de la voi-
ture. Celui-ci est mort en arrivant
à l'hôpital.

Brimades électorales
MADRID, 16 (Havas). — Les par-

tis, de droite se plaignent d'être vic-
times de brimades de la part des
gauches, à Lugo, à la Corogne et à
Vigo.

A Lugo, ils assurent que plusieurs
assesseurs désignés par eux ont été
séquestrés. Ils affirment aussi que
dans un bureau de vote de la ville,
les communistes, armés de fusils,
empêchent les électeurs de droite de
voter.
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DAVOS, 16. — La municipalité de
Davos a décidé à l'unanimité de de-
mander au Conseil fédéral de ne plus
permettre à la direction du parti na-
tional-socialiste allemand cn Suisse
d'avoir son sièce à Davos.

Les répercussions
de l'affaire Gustloff



On cherche

démarcheuse
pour tin article de ménage de
toute nouveauté. Indemnité
Journalière .et forte commis-
sion. Seules dames travailleu-
ses et capables, décidées à ga-
gner beaucoup d'argent , sont
priées de s'adresser sous chif-
fre A 2624 Q à Publicitas ,
Bâle. 15583 H

On demande pour tout de
suite

JEUNE FILLE
pour aider an ménage. S'a-
dresser café de la Tour, Faus-
ses-Brayes 19.

Personne bien recommandée
cherche journées de

raccommodages
ou travaux de ménage. 4 fr.
par Jour. Mme Qirard, rue
Matlle 27.

Jeune fille
hors des écoles cherche place
chez particuliers pour appren-
dre la langue française. Vie
de famille. Offres a famille
Both-Lysser, Ottlswll près
Grossaffoltera (Berne).

Jeune fille
Allemande, de bonne famille,
parlant français, cherche place
auprès d'enfants. Condition
principale. Vie de famille. —
Offres à Sophie Gautschi ,
Berntorgasse 16, Thoune.

Jeune fille, 20 ans, cherche
place de

bonne à fout faire
dans petit ménage. Entrée :
1er mars ou à convenir. Cer-
tificats à disposition. — Faire
offres écrites sous. C. B. 330
au bureau de la Feuille d'avis.

Garçon, 15 ans, sortant des
écoles, cherche place de

commissionnaire
dans bonne maison, nour ap-
prendre la langue française.
Offres et conditions à M. Léon
Beuret, Arleshelm, Bâle-Cam-
pagne.

Jeune Suissesse
ALLEMANDE parlant français
cherche place de volontaire
dans bureau ou magasin. Pré-
tentions modestes. Offres écri-
tes sous S. M. 331 au bureau
de la Feuille d'avis. 

Jeune fille
quittant l'école ce printemps
cherche place dans famille
pour aider au ménage ou au-
près d'enfants pour appren-
dre la langue française. Petits
gages désirés. S'adresser à M.
Ch. von Kaenel, Murlfeldweg
No 17, Berne. SA 15374 B

Cassardes . à re-
mettre appartement
de trois chambres,
avec grande terras-
se couverte et jar-
din. Prix mensuel :
Fr. 65.—. Etude Pe-
titpierre et Hotz.

AUX PARCS, logement de 3
chambres y compris service de
la maison. S'adresser Etude G.
Etter. notaire. 

On cherche à louer

à Corcelles
«u la région, pour l'automne
ou date à convenir, bel ap-
partement de trois ou quatre
pièces avec dépendances. Fai-
re offres écrites sous S. F. 319
au bureau de la Feuille d'avis.

Etude

Baillod et Berger
Téléph. 52.326

A LOUER
POUR TOUT DE SUITE OV
ÉPOQUE A CONVENIR :
Parcs : trois chambres. .
Parcs et Rosière : garages.
Battleux : trois et quatre

ehambres.
Ecluse : trois chambres.
Faubourg de la Gare : ma-

gasin.
Poudrières : trois et quatre

chambres.
Rue Saint-Honoré : locaux

pour bureau.
Faubourg de l'Hôpital : une

chambre pour bureau.
POUR LE 24 MARS :

Fahys : trois chambres.
POUR LE 24 JUIN 1936 :
Beaux-Arte: trois chambres.
Fahys : trois chambres.
Faubourg de l'Hôpital :

cinq et six chambres.
Parcs r trois chambres.
Les Dralzes : deux et trois

chambres.
Rue Louis-Favre : quatre

chambres.
Poudrières : trois et quatre

chambres.
Sablons : cinq chambres.
Rue Coulon : cinq cham-

bres. *

A LOUER
un rez-de-chaussée de deux
pièces, alcôve, cuisine, dépen-
dances. Jardin, eau, électrici-
té. S'adresser & M. Ellhu Mo-
rel, aux Hauts-Geneveys.

Cortaillod
A louer, pour tout de sui-

te ou date & convenir, appar-
tement de quatre chambres,
tout confort moderne. Pour
visiter, s'adresser à Albert
Mordasini-Vouga, électricien,
Cortaillod.

Etude Brauen, notaires
Hôpital 7 Tél. 51.195

A loner. Entrée à convenir:
1 & 4 chambres, Moulins.
4 chambres, Maujobla.
4 chambres, Pourtalès.
2-3 chambres : Tertre, Ro-

cher, Stade, Hôpital, Fleury,
Temple-Neuf, Louis-Favre,
Bercles, Coq-dinde.

CHAMBRE INDEPENDAN-
TE : Château, Moulins.

Locaux pour bureaux, ate-
11ers, saUe pour sociétés, gar-
de-meubles, garages, belles
caves. 

A remettre pour date à,
convenir,

BEL APPARTEMENT
trois-quatre pièces, bains,
balcon, belle chambre hau-
te, chauffage général, tou-
tes dépendances ; belle si-
tuation. S'adresser Teintu-
rerie Thlel, Faubourg du
Lac.

LOGEMENT

A LOUER
à Crotêt, rière les Geneveys-
sur-Coffrane, un logement de
trois chambres, cuisine et
partie de Jardin. Eau et élec-
tricité. Conviendrait aussi
pour séjour d'été. Entrée en
Jouissance le 1er mai 1936. —
S'adresser & Edouard Hugli,
Bureau communal, Geneveys-
snr Coffrane. P1332N

Boxes chauffés
Garage dn Prébarreao

Téléphone 52.638. *
Disponible, Chavannes : lo-

gement deux chambres, cui-
sine, dépendances et MAGA-
SIN.

S'adresser Etude Henri Ché-
del, avocat et notaire, Saint-
Honoré 3.

Chambre avec ou sans pen-
slon. Bt-Maurlce 12, 2me, dr.

Chambre, confort, soleil,
avec ou sans pension. Evole
No 13, 1er étage. 

Au centre. Jolie chambre in-
dépendante, avec chauffage
central, avec ou sans pension.
Epancheurs 8, 3me. *

VOLONTAIRE
Famille de Bàle, avec deux

filles de 10 et 16 ans, cherche
Jeune fille pour aider au mé-
nage. Bonne occasion d'ap-
prendre la langue allemande.
Argent de poche. Vie de fa-
mille. — S'adresser à M. G.
LttnchH-Berger, professeur,
Dornocherstrasse 60. Bâle.

GARÇON
21 ans, de confiance,

CHERCHE PLACE
pour le 1er mal 1936, où il
pourrait apprendre la langue
française à fond ; si possible
comme garçon de course dans
un commerce. Faire offres en
Indiquant le salaire à P. Kobl,
Oberdorf , Mûnchenbuchsee,
Berne. AS 1S373 B

Jeune fille
18 ans, avec diplôme d'école
de commerce, parlant alle-
mand et français, cherche
place dans ménage et pour
aider au magasin ou bureau.
Entrée et gages à convenir. —
Adresser offres à Gretl
Schreyer, Gais près Saint-
Biaise.

Jeune homme
bien portant , quittant l'école
après Pâques, désire place de
volontaire. Conditions : vie de
famille et leçons de français.
Adresser offres à M. F. Ma-
thys, coutellerie, Chiètres
(Kerzers).

On cherche

place d'apprentie
pour jeune fille chez '- '•»

couturière
Nourrie et logée. Entrée im-
médiate. F. Hartmann, Zlhl-
strasse, Nidau près Bienne.

Déménageuse
se rendant à Lausanne-Genè-
ve à fin courant , cherche tous
transports. Garage WITTWER,
Tél. 52.668.

On recherche
un homme de 46 ans, né
en France, dont la plaque d'i-
dentité militaire de 1914 por-
tait : DESNOTJES Maurice,
32me B. ___ ___ classe 1909. Matri-
cule 1751. Etait autrefois très
doué pour la petite menuise-
rie fine d'amateur et pour le
dessin à la plume et au
crayon. Jolie écriture fine. —
Prière donner tous renseigne-
ments i. V. R. 39, Boulevard
Haussmann, PARIS.

?????????
Beau choix

de cartes de visite
à prix avantageas

au bureau du journal

???????*?
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G SOCIETE DE MUSIQUE G

g Grande salle des Conférences g

ï Jeudi 20 février 1936, à 20 h. précises |
| F CONCERT D'ABONNEMEHT 1
G avec le concours de G

i Nme Magda Tagiiaferro i
G planiste, et de G

| l'Orchestre de la Suisse romande f
G sous la direction de G
i M. Ernest Ansermet |
g Places à Fr. 5.50, 4.40, 3.30 et 2.20 (impôt compris) §
G Location : Au Ménestrel g

| Répétition générale : J?LïeU rï_rier ' I
g gratuite pour les sociétaires ; pour non-sociétaires, G
G Fr. 4.— ; étudiants : Fr. 2 S
GGGGGOGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGGG00OGGO

Sous les auspices des Eglises nationale et indépendante

Grande salle des conférences - Neuchâtel
Mercredi 19 février 1936, à 20 heures

CONFÉRENCE
avec projections en couleurs

au profit de «Pour la vîeiEflesse »
par M. HENRI PINGEON, pasteur

aveo la gracieuse collaboration de M. Willy Morstadt, violon-
celliste, accompagné par Mlle Lucienne Pécaut, pianiste. —
Piano à queue aux soins de la maison de musique c Au Mé-
nestrel ».

L. RUCHON FILS
Orthopédiste - diplômé
de la CHAUX-DE-FONDS

sera à Neuchâtel
tous les mardis de 9 h. à 19 h.
à l'Hôtel du Soleil
Rue du Seyon 1

Bandages et ceintures sur mesures
Bas à varices - Réparations

IMPERMÉABILISATION .
des manteaux, windjacke, costumes sport :
notre spécialité d'hiver

Magasins : Saint-Maurice 1 et Sablons 3
g^£mg|̂ o Saierie Léopoù. Roi iert
ISwW^rogjcykWB

 ̂
âV3 i -U_ _ Du Peyrou 7

FfJPfLfl ^POSITION
I IM» IJIJ £̂ acsisareHes
llfiSrSsIll et 9ra™es
Ouverte du vendredi 14 au dimanche 23 février an soir,

de 10 h. à 12 h. 15 et de 14 à 18 heures
ENTRÉE 50 c

Au Cercle libéral Je Neuchâtel
MARDI 18 FÉVRIER, à 20 h. 30

Conférence publique et gratuite

M. Jean-Marie Musy
CONSEILLER NATIONAL

ancien président de la Confédération
SUJET :

Restauration
nationale

Chacun, sans distinction de parti, est cordialement invité
à assiter à cette conférence. — Les dames seront aussi

les bienvenues.
Parti libéral de Neuchâtel-Serrières-La Coudre.

B Très touchée de toutes
les preuves de sympathie
reçues à l'occasion de la
longue maladie et du
décès de Monsieur Paul
GŒSER, la famille ex-
prime ici sa plus vive
reconnaissance et ses
sincères remerciements.
Corcelles, 17 février 1936

mmm_________m_-iml
__
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P R Ê T S
avec ou sans garantie
jusqu'à 2000 fr. rem-
boursable mensuelle-
ment à des conditions
favorables. — Prière de
joindre frais de port. —
Intermédiaires exclus. —

BANQUE DE CRÉDIT S. A.
Genève rue Petitot 10. —
Téléphone 44.267.

Mlle G. Leuba, Institutrice,
Rosière S, se recommande
pour

Leçons
Préparations des devoirs. —

Français.
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N'attendez pas trop longtemps
avant de faire renforcer vos verres de lunettes

Service consciencieux et garanti
à

l'Office d'optique André PERRET
Epancheurs 9 — NEUCHATEL

LUNETTES avec verres bonne qualité, dep. Fr. 5.-
MONTURES imitation écaille,. . . depuis Fr. 4.-

Le chevalier Panache

Feuilleton
de ls c Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 57

MARCEL AM.AINT

... Lorsque le pauvre charlatan
s'était vu attaché au poteau et qu 'il
avait senti peu à peu la chaleur du
foyer d'incendie se rapprocher de
lui. d'un jeste instinctif de conser-
vation, il avait tenté de se débattre...
Il s'était collé de plus en plus contre
sa colonne... puis, soudain, ses liens
calcinés cédaient !...

Grillet-Soulard, sans se rendre
compte de ce qui se passait, se trou-
vait subitement séparé des flammes...
Le poteau où il était fixé, s'ouvrait
comme une armoire... Le faiseur de
tours tombait dans le vide, perdant
connaissance, tandis que deux bra s
vigoureux le saisissaient, l'envelop-
paient de couvertures humides !...

Quelques instants plus tard, com-
me, sur la place de Grève, demeu-
raient seulement les archers ayant
entouré le bûcher et le bourreau qui,
avec ses aides, commentait la double
exécution venant d'avoir lieu, un
étrange cortège se dissimulait, se
glissait, se faufilait à l'écart.

Les deux moines aux allures mys-
térieuses qui, quelques minutes au-
paravant, avaient assisté avec un vif
intérêt à l'exécution de Grillet-Sou-
lard, avaient soudain réapparu dans
la ruelle d'où, pendant un court
espace de temps, ils s'étaient ab-
sentés.

Ces deux moines n'avaient plus
l'aspect irréprochable qu'ils présen-
taient quelques minutes avant-

Tout brûlés étaient leurs frocs...
Noires étaient leurs mains...

Ils tremblaient de tous leurs mem-
bres, ils jetaient autour d'eux, avant
de quitter l'abri propice que formait
le bûcher écroulé, des regards inqui-
siteurs et apeurés...

— Ne voyez-vous personne, Per-
rette ... Personne, veux-je dire, entre
nous et la poterne que je vous ai in-
diquée ?

— Personne, sire chevalier.
— Alors, tentons l'aventure ! Ne

tardons pas plus longtemps 1
Le plus grand des deux religieux

— des deux amis qui s'étaient don-
nés pour religieux — tiraient de des-
sous le Bûcher une sorte d'énorme
paquet pesant, informe, composé
d'une grande couverture de laine
noire et qui était à moitié roussie...

Pour le plus jeune des hommes,
— était-ce bien un homme ? — en
quelques enjambées, il atteignit la
poterne qui perçait la muraille où
s'adossait le bûcher, et il l'ouvrait
grande...

Trois secondes après, le grand
moine courbé sous le poids de son
fardeau, s'engouffrait dans la po-
terne, disparaissait... Mais, au mo-
ment où le mystérieuux religieux
passait devant son compère, celui-ci
d'un mouvement tout instinctif , avait
pris la manche de son froc, l'avait
baisée dévotement :

— Ah ! chevalier Panache î com-
ment vous rendrai-je jamais grâce ?...
Certes, je ne doutais pas de vous...
Mais j'avais si peur 1...

Or, le moine qui n'était autre, en
effet, que le chevalier Panache, ré-
pondait en se dégageant de l'étreinte
de son compagnon :

— Laissez donc, Perrette ! J'ai tout
simplement eu une bonne idée en
obtenant du valet du bourreau le tru-
quage du poteau... Et c'était bien la
moindre des choses, que je sauve
Grillet-Soulard qui , jadis, a su faire
évader Bérengère de son maudit cou-
vent !...

La poterne se refermait. Sur la
place de Grève, nul n'avait vu, tant
ils avaient été rapides et circons-
pects, comment les deux faux moines
avaient tiré de dessous le bûcher
Grillet-Soulard, le malheureux Gril-
let-Soulard, que chacun était per-
suadé être maintenant en enfer...

CHAPITRE XX

— Mais, Monseigneur, vous allez
être horriblement mal ?...

— Maudit bavard ! Je t'ai déjà dit...

— C'est vrai ! Monse igneur ; c'est
vrai !...

— Et tu recommences ?
— Que voulez-vous, Monseigneur l...
— Pour le coup, si tu ne te tais

pas...
— Si ! si ! je me tais I...
— C'est donc si difficile que cela,

après tout, de comprendre que, pour
toi, maintenant, j e ne dois plus être
Monseigneur. Jean Balue ? Parbleu 1
tu n'as qu'à t'imaginer que tu as
affaire à quelqu'un de tes compa-
gnons, par conséquent à quelque ri-
baud ou à quelque truand... Encore
une fois, si tu m'appelles « Monsei-
gneur », je te fais rouer de coups et
jeter dans le plus sombre cachot du
château ....

— Bien , Monseigneur !...
L'évêque s'arrêtait désespéré, en

regardant son interlocuteur.
Monseigneur Jean Balue se trou-

vait ce soir-là dans la rue des Sept-
Gardes, qui conduisait à la porte de
Chatou.

H étai t en compagnie d'un extra-
ordinaire bonhomme qui tenait à la
fois du soudard et du maraîcher. Son
chef s'ornait d'un chapeau belli-
queux , un chapeau de reitre, un feu-
tre pointu où était piquée une lon-
gue plume de paon. Il portait en
bandoulière une dague. Il n'avait ,
toutefois, ni bottes, ni éperons, ni
just aucorps d'homme d'armes, mais
bien une sorte de blouse qui flottait
sur ses épaules, était serrée aux han-

ches par une lanière de cuir et re-
tombait jusqu'aux genoux en larges
plis flottants.

Aussi bien, si l'accoutrement du
compagnon de Jean Balue était, par
quelques détails, surprenant, les vê-
tements de l'évêque eussent été, eux
aussi, de nature à attirer l'attention.

A l'instar de son compagnon, il
avait une mine hétéroclite. D'abord,
sur sa tète, il avait campé une sorte
de marotte, qui lui recouvrait la tête
jusqu'aux oreilles. Puis ses vêtements
n'affectaient aucune forme ecclésias-
tique, étaient sales et tachés cle grais-
se. Enfin , il avait des bottes, hautes,
souples, faites d'un cuir fin , mais
usagé au point que la semelle parais-
sait prête à les quitter.

Il ne portait pas d'épée, mais l'œil
exercé d'un sergent de la prévôté
n'aurait pas tardé à reconnaître le
manche d'un poignard qu'il serrait
dans sa poche d'une main nerveuse.

Où allait-il ? que voulait-il ? pour-
quoi diable Monseigneur Jean Balue,
évêque d'Evreux , honoré de la con-
fiance du roi, homme riche et pour-
vu de grâces, était-il ainsi accoutré et
cheminait-il à pied, en compagnie
suspecte, dans cette rue des Sept-
Gardes, où , communément, se com-
mettaient les pires attentats en dépit
de la surveillance incessante des
gens du guet !

Il eût fallu suivre les deux com-
pères, écouter leur conversation pour
le deviner.

— Rappelle-toi, répétait inlassable-
ment l'évêque, rappelle-toi que je
suis ton ami , en ce moment, et rien
de plus S Tu dois me tutoyer, tu ne
dois pas m'appeler « Monseigneur »,
mais tout bonnement « Jehan »...
Jehan d'Escoffier... J'ai choisi ce
nom.

— Bien , bien !...
— Tu ne m'appelleras même pas

du tout, tout à l'heure I je serai ca-
ché dans ton sac et si besoin en est
tu n'hésiteras pas à m'envoyer quel-
ques bons coups de pied... histoire
de faire croire que ce sac, dans le-
quel je me trouverai , sera tout bon-
nement rempli de pommes de terre
ou de tout autre légume !

— Bien !... bien !...
— Enfi n , quoi qu'il arrive, même

si j'étais découvert , pris, appréhen-
dé, prêt à être massacré à coups de
poignard , souviens-toi que je ne suis
pas, que je ne suis plus, que je n'ai
jamais été l'évoque Jean Balue...
mais bien ton ami Jehan 1 Je compte
sur toi...

—- Compte sur moi , Jehan !
Le compagnon de l'évêque, cette

fois, avait répondu d'un ton de voix
très assuré...

(A  suivre.).

Autos
A enlever Ford 10 CH, qua-

tre places, excellent état , as-
surance payée pour 1936, 500
francs.

Torpédo Citroën B 14. par-
fait état, 350 fr.

Amilear cabriolet 7 CH. 500
francs.

Fiat 509 A fermée, 6 CH,
marche parfaite, 500 fr.

Citroën faux cabriolet, B 14
8 CH. 300 fr.

Avenue Soguel 13 a, Coreel-
les (Neuchâtel). Tél. 61.459.

Encore an produit ——
Neuchâtelois 100 % —

Alcool de menthe —
tiré des — ¦
cultures neuchâteloises —
Fr. 1.85 le flacon plat —
qui comparera avec —
les produits étrangers
saisira 1 
aussitôt l'avantage —

ZIMMERMANN S.A.-

! l'elMr dentifrice OOOL dolt ^̂l'accueil sympathique.mondial "̂ Kk.
ft son agréable goût de fraîcheur "*"j _̂

^•t A ses qualités antisaptiquos. "̂'̂ .ftBi i _m_____\_\Ces faits devraient vous en- ™̂ ŜSBBBMS*
gager à na vous servir que de l'ODOL pour les soins da fa
bouche et des dents. - Les deux, l'éllxlr et la péta dentifrice
OOOL sont des produits suisses.
Compagnie Q D O L S. A.,' Goldadi (St-Gall ,

SA20St

Sécateurs

dz tous modèles depuis / fr. jusqu 'à 12 f r .

K-M-ttflDU
NCUCHATGL

Pension-famille
Dans plaisant quartier de

la ville de Lausanne, au cen-
tre de» affaires, pension-fa-
mille ayant Jolie clientèle, à
remettre pour date à conve-
nir. On prie les agences de
s'abstenir. Pour tous détails,
écrire soua chiffre P 1415-7 L
_. Publicitas, Lausanne. 

Antenne KftPA
élimine

les parasites
Office Electrotechnique S. A.

rue de l'Hôpital 18
NEUCHATEL

"HE I COMMUNE

Jp PAPIER
La Commune du Pâquier

offre à vendre quelques toises

cartelage hêtre
à prix raisonnable, qui peut
être pris à port de camion ou
livré à domicile.

S'adresser au Conseil com-
munal.

Jeunes chiens
« Fox terrier », à vendre. De-
mander l'adresse du No 329
au bureau de la FeuiUe d'avis.

Beau milieu de salon, lustre
moderne, Jolis fauteuils, tablt
de salon, vélo dame, machine
à laver hydraulique, aspira-
teur dernier perfectionnement
ainsi qu'un excellent radie
sont à vendre, à prix très
avantageux. S'adresser Avenue
Soguel 13 a, Corcelles, 1er, è
gauche.

CONTRE LES ENGELURES

Sève
norvégienne

Prix du flacon, fr. 1.50

PHARM ACIE

F. TRIPET
Seyon 4 - Neuchâtel

Téléphone 51.144

L__JI__DHEE0EEEH^

Vous qui souffrez
des pieds grijnTU
n'oubliez pas que H%'¦sf «T  ̂1 l f t

peut vous soulager avec
ses chaussures spéciales

Bally-Vasano - Prothos
Tons les mercredis et vendredis CONSEILS
ABSOLUMENT GRATUITS — Les pieds sont

examinée avec la glace May (seule à Neuchâtel)

RAYON ORTHOPEDIQUE
Seyon 3 HEUCHATEL Marché -t
EEEEEEEEEEEEBEEBB BE

Office des poursuites et faillites de Boudry

Enchères publiques
Ventes définitives

A CORTAILLOD
Le lundi 17 février 1936, à 11 heures, l'office soussi-

gné vendra par voie d'enchères publiques :
Une voiture automobile Fiat, 5 5-_ HP, quatre places.

Rendez-vous des amateurs, place de l'Eglise, Cor-
taillod.

A BOUDRY
Le même jour, à 15 heures, le dit office vendra par

voie d'enchères publiques en son local des ventes, rue
principale, à Boudry :

Un secrétaire, une glace, deux fauteuils, deux cana-
pés, six chaises, deux régulateurs, un petit dressoir, un
canapé osier, une baignoire tôle galvanisée, une calan-
dre, une machine à laver le linge, une vitrine (hauteur
1 m. 18, profondeur 56 cm., largeur 97 cm.) ; une table
à rallonges, un lot de livres (bibliothèque universelle),
des casiers, des chevalets, un établi-layette pour horlo-
ger, un jeu de croquet de jard in, une seille cuivre, une
table en fer, deux petits fournaux dont un à pétrole et
d'autres objets dont le détail est supprimé.

Ces ventes qui seront définitives auront lieu au
comptant conformément à la loi.

Boudry, le 13 février 1936.
OFFICE DES POURSUITES ET FAILLITES.

j ~p/ ficj f4fê COOpélQÉifrêde @\
Cojzf omm&ûoiLs

Les légumes frais sont rares,
remplaçons-les par des

Conserves de légumes
Pois verts -.85
Pois fins 1.15
Pois et carottes ........ 1.—
Haricots beurre jaunes .. -.80
Haricots verts . ..... . .. -.90
Haricots fins 1.20
Haricots cassoulets ..... -.60
Epinards hachés ....... -.75
Cœurs de laitues -.95

la grande boî te
Ristourne

Radios
Deux excellents appareils

Philips, modernes, partait état
pour 130 fr., un Téléfunken
120 fr., un Funckton 80 fr.
Démonstration sans aucun en-
gagement Benoit, Corcelles
(téléphone 61.459).

Traitements par l'oxozone
Malades, n'attendez pas que votre mal s'aggrave pour

vous faire soigner à l'INSTITUT D'OZONOTHÉRAPIE,
17, rue de Corcelles, à PESEUX (tél. 61.522 ou 61.532).
Contrôle médical. Renseignements gratuits. On reçoit
tous les jours, de 9-11 h. et 14-17 h.

â 

Lessiveuses
galvanisées et en cuivre

Essoreuses galvanisées et en cuivre
Bacs â laver

Egouttolrs
Baignoires

Réservoirs
Chauffe-eau

Favorisez l'Industrie de la région.

Zinguerie de Colombier SiSTU

I UN EFFORT I
SANS PAREIL

A notre grand rayon de

Dès lundi matin, nous mettons en vente :

Crêpe de Chine, pure soie *f 80
QUALITÉ LOURDE, pour robes et blouses, article solide 9 _SS__T___T
de première fabrication suisse, coloris blanc, marine, ĵ
noir, noisette et bleu nuit , largeur 96 cm . » . le mètre H_l

Crêpe satin, py re soie éÊ 95
TRÈS BELLE QUALITÉ pour robes et blouses, mar- H . ¦ i
chandise suisse, coloris blanc, noir et marine, SB
largeur 96 cm. . » _ _ _ ¦ • _ . _ _ _ _ .£ mètre B

Crêpe satin mat, pure soie _f%50
QUALITÉ EXTRA-LOURDE, pour la belle robe, en _ à_W '
noir seulement, fabrication suisse, largeur 96 cm. _^M_m»

le mètre ¦___ _3

¦lil »
| SPÉCIAL p̂  ̂«m |
| Crêpe salin et crêpe de Chine %j| Glk(' j
m PURE SOIE, seulement en vert mode, pour mmB& &*^9 §
H robes et blouses, largeur 96 cm. . . le mètre WLWr ^W_  ̂ _ \

llIflllIII B̂
Voyez notre grande vitrine spéciale

OMudâ&ô
i ——mm |_—_ ¦̂_——

Messieurs !

Encore quelques

CHEMISES
col cousu, à 2.50 net

chez

| Guye Prêt, e
J Saint-Honoré Numa-Droz
B Magasin neuchâtelois

Meubles
On cherche à acheter : Uts,

armoires, tables, chaises, com-
modes, etc. Offres avec prix .
à L. B. 327 au bureau de la
Feuille d'avis.

Famille h Bâle désire placer
son fils, âgé de 16 ans, en

échange
de Jeune garçon ou jeune fil-
le, même âge. Bons soins as-
surés. Offres sous chiffre B
50A87 Q à Publicitas. Bftle. '

m
POURQUOI GARDER DES

CHEVEUX GRIS
OU DONT LA TEINTE NE

VOUS CONVIENT PAS
puisque vous pouvez obtenir
exactement ce que vous dfel-
rez en vous adressant « CBez
Emile > (E. Bihlef), Salons, do
coiffure, Sablons 10, à cinq

minutes de la gare.
Prix à la portée de chacun

Renseignements gratuits
Procédés spéciaux

s'adaptant à chaque cas

W

l'ŝ SS'lm trouvées rapvae dans 
_

BM ne V O1K* _ Tirage I

.ÈIIPSF.
SA3095A '

Si vous êtes atteint de

grippe B fièvre
bronchite et toux

Refroidissement
Catarrhe pulmonaire

Demandez â votre
pharmacien un flacon de

Sirop da
Grandjjôgîtaj

Prix du flacon : Fr. 3.80.
Mode d' emploi sur ie flacon



DIX-NEUF MATCHES ONT ETE JOUES
DANS NOS DEUX DIVISIONS SUPÉRIEURES

Le championnat suisse de football

LIGUE NATIONALE
La journée d'hier nous a procuré

quelques surprises en ligue natio-
nale, où sept rencontres ont eu lieu;
passons ces dernières en revue :

LUGANO BAT AARAU 5 à 2 :
Bien que jouant sur leur terrain, les
Argoviens n'ont pu tenir tête aux
fougueux Tessinois qui ont rem-
porté une nette victoire.

YOUNG FELLOWS BAT BIENNE
6 à 3:  Les Zuricois ont eu raison
des Biennois dont ils ont arrêté mo-
mentanément l'ascension au classe-
ment ; une fo i s  de plus les Young
Fellows se sont montrés dangereux,
bien qu'ils aient eu affaire à forte
partie.

NORDSTERN BAT YOUNG BO YS
5 à 0 : L'issue de cette rencontre
était bien incertaine, semblait-il ;
pourtant , les « stelliens » ont nette-
ment disposé des Bernois dont on
attendait beaucoup mieux. Nord-
stern a e f f ec tué  un superbe retour
qu'il n'étai t guère possible de pré-
voir.

LAUSA NNE BAT SERVETTE 2
à 0 : Le derbg des deux grands
clubs romands s'est terminé à l'a-
vantage des Vaudois, ce qui est p ar-
faitement normal, vu la force des
deux équipes en présenc e ; Lausan-
ne conserve ainsi sa place de « lea-
der ».

BERNE BAT SAINT-GALL 9 à 1 :
Le dép lacement dans la ville fédé-
rale aura été fatal aux Saint-Gallois
qui ont enregistré une cuisante dé-
faite ; les demi-finalistes de la
coupe suisse semblent être dans
une très belle f o rme, tant il est que
les Saint-Gallois peuvent se mon-
trer coriaces.

CHA UX-DE-FONDS BAT BALE 1
à 0 : Hurrah ! Enf in  les Monta-
gnards obtiennent une victoire, la
première de la saison, en battant,
ce qu'il g a de plus étonnant, les
Bâlois. Ce succès encouragera-t-il
suffisamment les Chaux-de-Fonniers
pour leur donner l'élan nécessaire
à leur éloignement de la zone dan-
gereuse ? Nous en doutons un peu.

GRASSHOPPERS BAT LOCARNO
1 à 0 : Les « sauterelles » ont obtenu
une faible victoire sur Locarno qui
s'est vaillamment défendu.

Au tableau, on note quelques
changements. Grasshoppers monte
d'un rang et s'empare de la place
de Bienne. Berne et Young Bogs
font  chassé croisé. Lugano remonte
de deux rangs, tandis que Chaux-
de-Fonds laisse à Locarno le soin
de fermer ta marche.

MATCHES BUTS
C L U B S  J. G. N. P. P. O. Pts

Lausanne ... 18 12 4 2 45 17 28
YR Fellows . 17 H 4 2 44 22 26
Grasshoppers 17 9 4 4 36 16 22
Bienne 17 9 3 5 38 25 21
Berne 16 8 3 5 44 29 -19
Young Boys . 17 7 4 6 24 23 18
Servette .'... 17 7 3 7 22 22 17
Lugano 17 5 6 6 2'. 27 16
Saint-Gall .. 17 7 2 8 24 34 16
Bâle 18 7 2 9 38 33 16
Nordstern .. 16 6 2 8 24 34 14
Aarau 18 3 4 M  32 68 10
Ch.-de-Fonds 15 1 5 9 22 41 7
Locarno .... 16 2 2 12 17 44 6

PREMIÈRE LIGUE
Pr««Hift*r groupe

Dans le premier groupe de pre-
mière ligue, on enregistre deux ré-
sultats qui sont de nature à nous
surp rendre, et dont l'un apporte
une modification importante au
classement. Passons les six rencon-
tres en revue :

VEVEY BAT SOLEURE 5 à 2 :
On ne s'attendait guère à apprendre
la nouvelle d'une victoire des Ve-
vegsans sur Soleure , leader du
groupe ; cette rencontre apparais-
sait comme devant être chaudement
disputée , toutefois  sans donner un
avantage aussi marqué aux locaux.

PORRENTRUY BAT OLTEN 4
ù 3 : Bien que ces deux clubs fus -
sent étroitement liés au classement,
on accordait aux Soleurois la chan-
ce de remporter les deux points ;
tel ne f u t  cependant pas le cas, et
l' enjeu revint , après un match très
serré , aux Jurassiens.

Les résultats des autres parties
sont normaux. Relevons encore la
faible victoire de Cantonal sur Mon-
theg, bien que les Neuchâtelois
aient eu le commandement des opé-
rations duran t les trois quarts de la
partie. Fribourg a battu Carouge.
Montreux a eu raison d'Urania et
Granges a inf l i gé un s o u f f l e t  à Ra-
cinq.

La défaite de Soleure coûte a ce
club sa p lace de « leader » ; les au-
tres- changements sont " ' peu impor-
tants et l'on ne note que des chas-
ses-croisés entre Urania et Porren-
trng et Olten- et Fribourg.

Voici les résultats : Vevey-Soleure
5-2 ; Pprrentruy-Olten 4-3 ; Carou-
ge-Fribourg 1-2 ; Granges-Racing
13-0 ; Urania-Montreux 1-3 ; Canto-
nal-Monthey 3-2.

MATCHES BUTS
C L . BS J. G. N. P. P. O. Pts

Granges .... 12 10 1 1 48 15 21
Soleure 13 10 1 2 47 24 21
Montreux ... 13 8 1 4 33 26 17
Cantonal ... 13 8 0 5 41 26 16
Vevev 12 7 1 4 36 31 15
Monthey .... 13 6 0 7 28 41 . 12
Jorrentruy .. 14 5 2 7 31 40 12
Urania ..... 13 5 1 7 23 31 11
Fribourg ... 13 5 0 8 19 24 10
Olten 12 4 1 7 33 33 9
Racine 13 3 1 9 21 44 7
Carouge .... 13 1 1 11 14 39 3

Deuxième groupe
Dans le deuxième groupe, les six

rencontres disputées hier n'appor-
tent pa» de résultats inattendus.
Tout au plus pourrait-on s'étonner
de ce que Lucerne ait été tenu en
respect par Oerlikon.

Voici les résultats : Bruhl-Concor-
dia 3-1 ; Juventus-Schaffhouse 6-3 ;
Kreuzlingen-Seebach 3-2 ; Oerlikon-
Lucerne 1-1 ; Winterthour - Blue
Stars 0-1; Chiasso-Zurich 2-1.

MATCHES BOTS
C L U B S  J. G. N. P. P. O. Pts

Juventus ... 13 8 3 2 34 26 19
Lucerne .... 14 6 5 3 30 22 17
Chiasso .... 14 6 5 3 36 28 17
Kreuzlingen . 13 6 3 4 30 25 15
Brûhl 13 6 3 4 24 19 15
Zurich 13 6 2 5 21 21 14
Oerlikon ... 13 5 2 6 30 36 12
Blue Stars .. 13 5 2 6 22 34 12
Schaffhouse . 14 4 4 6 25 21 12
Concordia .. 14 5 2 7 23 32 12
Seebach .... 13 3 2 8 28 27 8
Winterthour . 13 2 3 8 14 25 7

Deuxième ligue
Suisse orientale : GC. Luganesi-

Adliswil 3-2 ; Wàdenswil-Baden 2-3 ;
Blue Stars-Langnau 1-3 ; Kickers Lu-
cerne - Grasshoppers 3-2 ; Lucerne-
Bellinzona 1-0 ; Fortuna Saint-Gall-
Schaffhouse 5-3 ; Neuhâusen-Arbon
0-0 ; Veltheim-Bruhl 2-1 ; Frauenfeld-
Alstetten 9-0 ; Uster-Young Fellows
3-4.

Suisse occidentale : Jonction Genè-
ve-Nyon 1-2 ; Richemond-Fleurier 1-
5 ; Central-Xamax 2-1.

Suisse centrale : Tavannes-Nidau
0-4 ; Young Boys-Bienne 3-4 ; Gran-
ges-Victoria Berne 3-3 ; Liestal-Con-
cordia 7-1 ; Bottechia Bâle-OId Boys
0-5 ; Zofingue-Allschwil 5-3.

Troisième ligue
Groupe V : Neuveville I-Morat I

7-1.
Groupe VI : Floria-Olympic I-Glo-

ria-Locle II 2-4 ; Tramelan I-Sylva-
Locle II 2-0 ; Saint-Imier I-Chaux-dc-
Fonds II 5-1.

Quatrième ligue
. Groupe XII : Yverdon II-Grandson

I 3-3 ; Béroche I-Payerne II 10-0 ;
Boudry I-Rosia-Estavayer I 3-4.

Groupe XIV : Cantonal III-Travers
I 10-0 ; Audax-Neuchâtel I-Corcelles I
8-0 ; Xamax-Neuchâtel II-Neuveville
II 0-2.

Groupe XV : Courtelary I-Le Parc
la 2-5.

Groupe XVI : Saint-Imier II-Le
Parc lb 2-6.

Juniors A
Groupe IVa : Yverdon jun.  I-Orbe

jun. I 2-1.
Groupe IVb : Chaux-de-Fonds jun.

I-Chaux-de-Fonds jun . II 9-1 ; Gloria-
Locle jun , I-Sporting-Etoile jun . I
2-2.

©

Dimanche
23 février

Carouge - Cantonal
Championnat suisse

Championnat neuchâtelois
Série C

Groupe I : Noiraigue I-Cantona] IV
0-2 ; Corcelles II-Buttes I 4-6.

Groupe II : Châtelard I-Dombres-
son I 2-2.

Le football au Val-de-Ruz
(Corr.) L'Amical F. C. du Val-de-

Ruz, fondé l'automne dernier par de
jeunes et fervents sportifs, vient de
se faire recevoir comme membre
libre de l'Association neuchâteloise
de football.

Le comité du club est formé par
MM. Georges Soguel, de Fontaineme-
lon , président ; Rémy Hamnnel, de
Cernier, secrétaire ; Francis Lugin-
buhl, de Boudevilliers, capitaine, et
Jean Kurz, de Cernier. D'anciens
amateurs du ballon rond — qui con-
naissait autrefoi s une certaine vogue
au Val-de-Ruz — projettent de se
réunir pour soutenir la jeune équipe
et envisager même l'éventuelle fon-
dation d'une section de seniors.

Comptes rendus
des matches

Lausanne bat Servette 2 à 0
(mi-temps 0-0)

C'est devant une foule énorme que
s'est déroulé ce match qui, par tra-
dition, est un des grands événements
sportifs lausannois. Le terrain est
lourd. M. Wutrich, de Berne, appelle
les équipes suivantes :

Lausanne : Séchehaye ; A. Leh-
mann, Stalder ; Spiller, Weiler, Bich-
sel ; Hochstrasser, Hart, Jaeggi, Spa-
gnoli, Rochat.

Servette : Pache ; Riva, Pellizone ;
Guinchard , Loichot, Lœrtscher >; ! Co-
longo, Nyvlt, Buchoux ,̂  Wallachek ,
Aebi.

Les Genevois ont le coup d'envoi
et passent immédiatement à l'attaque.
Dans ce mouvement Buchoux charge
Pache et l'arbitre intervient. Les
Lausannois ne restent pas en retard
et, à leur tour, prennent l'offensive.
A plusieurs reprises, Spagnoli tente
de shooter aux buts. Et de nouveau
ce sont les « grenats » qui attaquent.
Aebi tire en force mais le shot est
retenu miraculeusement du pied par
Séchehaye. Colongo centre mais à
nouveau notre portier natiortal in-
tervient. Après quelque vingt minutes
de jeu, les Lausannois sont obligés
de ralentir un peu le rythme des
mouvements. Les « bleu et blanc »
font preuve de trop de nervosité et
commettent de nombreux fouis que
l'arbitre sanctionne. Aebi et Walla-
chek parviennent devant les bois de
Séchehaye qui, du poing, sauve in
extremis.

Après le repos, les Lausannois
semblent avoir perdu leur sûreté.
Au cours d'une échappée, un shot de
Rochat vient s'écraser sur la latte et
à nouveau Nyvlt, Wallachek et Aebi
mettent Séchehaye à l'épreuve. A la
26me minute, Rochat centre et Spa-
gnoli, qui a bien suivi, parvient à
battre Pache. Dès lors, l'équipe lau-
sannoise se ressaisit et domine ses
adversaires. Les « bleu et blanc » ne
laissent pas échapper l'occasion de
pousser à fond et, à la 39me minute,
ils obtiennent un nouveau goal par
Jaeggi, sur passe de Spagnoli. Les
Genevois réagissent mais ils ne pos-
sèdent plus l'élan nécessaire pour
vaincre, d'autant  plus que la fatigue
se fait sentir. Rd.

Berne bat Saint-Gall 9 à I
(mi-temps 6-1)

Les locaux, qui viennent de jouer
successivement plusieurs matches de
coupe extrêmement pénibles, rempla-
çaient leur arrière Gobet et leur
demi Defago ; néanmoins, ils ont
fourni une partie magnifique et ont
littéralement écrasé leur adversaire
qui a eu, tout de même, quelques
beaux moments. Le match a été
jou é devant environ 3500 spectateurs,
sur un terrain passablement glissant.

Berne : Treuberg ; Hânni , Baum-
gartner ; Bosch, Townley, Kohler ;
Weber, Billeter, Kielholz, Pinter,
Cavalli.

Saint-Gall : Cinquetti ; Meier I,
Frei ; Kuhn, Smith, Hafner ; Valen-
tinuzzi , Goddard , Vogel, Hollenstein,
Krismer.

La partie vient à peine de com-
mencer que déjà Kielholz , reprend
une passe de Billeter, et ouvre la
marque. Une minute plus tard , Kiel-
holz place à nouveau le ballon dans
le coin supérieur de la cage. Puis,
à la Sme minute, Weber s'échappe
et après un effort personnel bat Cin-
quetti pour la troisième fois.

Les Saint-Gallois réagissent vigou-
reusement ; quelques passes croisées
et Krismer obtient un joli but. Le
temps de remettre en jeu et Pinter
porte à quatre la marque pour les
locaux dont les avants sont absolu-
ment déchaînés. Cavalli peu après
fait un cinquième but et Pinter un
sixième, à la 20me minute de la
partie, puis c'est le calme jusqu'au
repos.

En seconde mi-temps, trois buts
sont encore marqués par les locaux,
à la 25me minute par Weber ; quel-
ques, instants plus tard ce même
joueur évite arrières et goalkeoper et
c'est 8 à 1 pour Berne. Enfi n , dix
minutes avant le coup de sifflet final ,
c'est Bosch qui s'échappe et court à
perdre haleine jusqu 'à ce que le bal-
lon soit au fond des filets. (Bt.)

Montreux bat Urania 3 à I
(mi-temp s 2-0)

Le jeu de cette partie ne fut pas de
bonne facture, les joueurs se conten-
tant le plus souvent de pousser le
ballon sans trop se préoccuper de lui
donner une direction précise. Des
deux côtés les défenses eurent géné-
ralement le meilleur sur des attaques
au jeu un peu rudimentaire. Un seul
avant : Sandoz de Montreux , sortit
nettement du lot par sa manière
adroite de manier le « cuir » et de
servir ses coéquipiers avec intelli-
gence.

Montreux marqua deux buts dans
le dernier quart d'heure de la pre-
mière mi-temps. Le premier par son
inter droi t et le second par l'aile
gauche, d'un shot envoyé en force.

En deuxième mi-temps, Urania do-
mina légèrement et marqua par Sap-
po sur corner.

Peu avant la fin , l'ailier gauche de
Montreux , bien servi par Sandoz, put
se rabattre sur le goal et marquer le
numéro 3 sans trop de difficultés.

La partie prit par moments l'aspect
d'une assemblée contradictoire , cer-
tains joueur s s'expliquant de façon
par trop bruyante avec leurs coéqui-
piers et leurs adversaires ; mais elle
fut  jouée sportivement de part et
d'autre et arbitrée d'excellente façon.

Chaux-de-Fonds bat Baie
I à O

C'est devant 3000 spectateurs que
l'équipe chaux-de-fonnière a gagné
son premier match de la saison ; et
ce succès a été acquis au détriment
d'une équipe de très bonne valeur,
car le F. C. Bâle a fait une belle
exhibition et ce n'est que douze mi-
nutes avant la fin que l'équipe lo-
cale a réussi à arracher la victoire.

Le terrain est en très mauvais état
et c'est dans de la boue collante que
les joueurs doivent évoluer. Après
une première mi-temps très égale et
malgré les nombreux efforts indivi-
duels tentés de part et d'autre, au-
cun des deux adversaires ne réus-
sit à prendre le meilleur _ et la mi-
temps voit les deux équipes à
égalité 0-0.

Puis à la reprise, les Chaux-de-
Fonniers se firent plus combattifs et
menèrent le jeu durant près de 30
minutes, mais avec un avantage très
peu marqué et sans créer des situa-
tion s vraiment dangereuses devant
les bois bâlois; ces derniers attaquè-
rent alors à leur tour et la défense
chaux-de-fonnière sauva trois fois
en corner; et c'est sur un dégage-
ment à la suite d'un corner que la
ligne d'avants locale parvint à se
sauver et par une attaque massive,
Tschirren réussit à marquer splen-
didement. Durant les dix dernières
minutes, Chaux-de-Fonds joua la dé-
fensive et conserva son avance.

Bâle: Kalbermatten; Bielser, Hum-
mel; Zuber, Jaccard, Greiner;
Schmidlin, Diethelm, Spadini , Arti-
mowitz, Jaeck.

Chaux-de-Fonds : Cibrario; Barben
I, Roulet; Vuilleumier, Volentik ,
Guerne; Tschirren , Dussy, Schaller,
Wagner, Girardin.

Cantonal bat Monthey 3 a 2
(mi-temps 3-1)

Cantonal rencontrait hier à Neu-
châtel l'équipe de Monthey, victo-
rieuse au premier tour par 3 à 2. De-
puis cette première partie, les posi-
tions des deux clubs se sont modi-
fiées, et l'on pouvait s'attendre à une
victoire des Neuchâtelois. Ceux-ci
ont en effet gagné les deux points
de l'enjeu après une partie dont
plus des trois quarts furent à leur
avantage. En première mi-temps tout
particulièrement, l'équipe de Canto-
nal accula les Valaisans dans leur
camp ; mais, ensuite de malchances
répétées, les « bleu et blanc » n'ob-
tinrent que trois buts contre un à
leurs adversaires. Un résultat de 5 à
I eût mieux indiqué la supériorité
des locaux. En seconde mi-temps,
les Neuchâtelois ralentirent leur ac-
tion, et il s'en fallut de peu que les
Valaisans n'obtinssent l'égalisation. De
nombreuses fautes furent commises
de part et d'autre, et le jeu devint
assez brouillon par moments. Les
décisions lentes ou incompréhensi-
bles de l'arbitre ne furent pas étran-
gères aux réactions souvent violen-
tes du public indigné.

A 15 heures, M. Meng, de Lausan-
ne, donne le coup d'envoi aux équi-
pes suivantes :

Monthey : Byrde ; Rittener, Faess-
ler ; Delaurens, Seeholzer, Marquis
II ; Felbi, Mothier, Dubassan, Don-
net, Forneris.

Cantonal : Robert ; Grauer , Kehrly ;
Tschan, Schick, Good ; Graf , Hon-
negger, Monnard , Haberthur, Deriaz.

Devant un nombreux public, les
équipes se mettent en action sur un
terrain boueux qui rendra difficiles
et fatigantes les opérations. Canto-
nal subit une première attaque des
Valaisans ; mais les Neuchâtelois
prennent le dessus sans tarder, et ils
occupent pendant près de quarante-
cinq minutes le camp adverse. A la
dixième minute, Monnard attaque ra-
pidement , passe à Honnegger qui re-
tourne le ballon avec précision à
notre centre-avant ; ce dernier mar-
que le premier but. A la 17me mi-
nute, un but des visiteurs est annulé
pour ofside et v Cantonal mène à
nouveau. MtSs les décisions de l'ar-
bitre ne facilitent pas le travail des
Neuchâtelois, et il faut attendre de
longues minutes pour que Cantonal
obtienne un penalty sur hands ;
Grauer, d'un shot de force moyenne,
mais d'une précision remarquable,
trompe le gardien valaisan. Quelques
instants plus tard , Monnard saisit à-
propos une sortie intempestive du
keeper visiteur pour marquer un
troisième but. Dès lors, Cantonal ne
pratique plus que dans le camp de
Monthey ; toutefois , ce dernier ob-
tient un goal, deux minutes avant
le repos.

A la reprise, Cantona l se laisse
prendre en faute par les avants de
Monthey, qui remontent le score à
3 à 2. Malgré une supériorité évi-
dente, Cantonal joue de malchance ;
quelques fautes sont commises, et les
avants « bleu et blanc » manquent de
précision devant les « bois » de Mon-
they. Les Valaisans pratiquent un
jeu assez dur et dénué de toute effi-
cacité. Plusieurs corners sont siffles
de part et d'autre , mais ils n'aboutis-
sent pas. La fin de la partie est mar-
quée par un petit incident. Le gar-
dien valaisan se refuse à reconnaître
un « corner » sifflé par l'arbitre ;
quelques mots violents sont pronon-
cés et le keeper doit se retirer du
terrain et céder son maillot à un de
ses co-équipiers. Au coup de sifflet
final . Cantonal mène toujours par
3 à 2.

Chez les locaux, toute l'équipe a
bien joué cn première mi-temps ; en
seconde, par contre, la fatigue due
au mauvais état du terrain se fit
sentir et le jeu en pâtit. De plus ,
plusieurs belles occasions de mar-
quer ne furent pas mises à profit.

G. Fv.

LES MANIFESTATIONS EN SUISSE
DES SPORTS DE NEIGE ET DE GLACE

Avant les courses nationales

Le ski
Les championnats
de Suisse orientale

Ces championnats ont débuté sa-
medi à Schwanden. En voici les pre-
miers résultats:

COURSE DE DESCENTE. — Ju-
niors : 1. Marcel Piguet , Winterthour ,
3' 46". , — Seniors I: 1. Karl
Schlumpf , Unterwasser, 3' 32"4; 2.
Alfred Kleger, Unterwasser, 3' 45".
— Seniors U: 1. J. Marti , Enge, 4'
4"8.

SLALOM. — Jun iors: 1. Marcel
Piguet, Winterthour, 1' 5"2. — Se-
niors I: 1. Karl Schlumpf , Unter-
wasser, 95"4; 2. A. Kleger, Unter-
wasser, 105"8.

La journée de dimanche
COURSE DE FOND, 16 km. pour

les seniors et 8 km. pour les juniors.
— Juniors: 1. K. Figi, Schwanden,
43' 42". — Seniors I: 1. W. Meier ,
Saint-Gall, 1 h. 21' 26"; 2. J. Son-
deregger, Saint-Gall , 1 h. 21' 26"5;
3. A. Kleger, Unterwasser, 1 h. 24'
02". — Seniors II: 1. F. Hesti, Lin-
thal, 1 h. 16' 35".

CONCOURS DE SAUT. — Juniors :
1. W. Huber, Riethisli, 327 p.; 2.
W. Sutter, Unterwasser, 286,7 p. —
Seniors I: 1. A. Kleger , Unterwas-
ser, 220 p. — Seniors II: 1. Durst,
Glaris, 207,2 p.

CLASSEMENT COMBINÉ quatre
épreuves: 1. A. Kleger, Unterwasser,
55,14; 2. Schlumpf , Unterwasser,
74,98.

A Montana
Voici les résultats d'une COURSE

DE DESCENTE disputée dimanche
(3 km. 500, dénivellation 800 mè-
tres) : Juniors: 1. P. Celli, Montana ,
4' 8". — Seniors: 1. A. Lehner, Mon-
tana , 3' 27"; 2. J. Perren, Zermatt,
3' 44".

CONCOURS DE SAUT. — Juniors :
1. Fuchs, Zermatt; 2. Biner , Zermatt.
— Seniors : 1. F. Reymon d, Sainte-
Croix, 314 p.; 2. A. Vulthier, Sainte^
Croix , 303,8 p.

A Brigue
Voici les résultats de la COURSE

DE DESCEN TE du Klimenhorn
(12 km., dénivellation 800 mètres) :
1. R. Zurbriggen , Saas-Fée, 24' 43" ;
2. E. Hatz, Brigue, 30' 22"6.

A la Chaux-de-Fonds
Voici les résultats d'un CON-

COURS DE SAUT disputé dimanche
à la Chaux-de-Fonds: Juniors A: 1.
F. Pellaton , le Locle, 292,4; 2. Zu-
lauf , la Chaux-de-Fonds, 196,8. —
Juniors B: 1. H. Girard , le Locle,
302 p. (sauts de 36, 36 et 35 m.) ;
2. C. Beeri , la Chaux-de-Fonds,
291,4. — Seniors H: 1. A.-F. Gygax,
le Locle, 209,8 (sauts de 32, 32 et
29 m.) ; 2. C. Girard , le Locle, 263,5.
— Seniors I: 1. R. Nydegger, la
Chaux-de-Fonds, 323,5 (sauts de 39,
39 et 40 m.) ; 2. R. Rochat , la Chaux-
de-Fonds, 318,2. — Un saut hors
concours a été effectué par R. Ny-
degger avec 54 mètres.

Les courses alpines
d'Adelboden

Le Ski-club d'Adelboden a orga-
nisé samedi ses traditionnelles cour-
ses alpines. Dans la catégorie lour-
de (18 km., 600 mètres de montée,
et 1200 mètres de descente), les ré-
sultats suivants ont été enregistrés :

Jun iors: 1. Fritz Rubin , Reichen-
bach, 39' 9". — Seniors I: 1. Adol-
phe Ogi, Kandersteg, 1 h. 22' 57" ;
2. Victor Borghi , les Diablerets , 1
h. 23' 17"; 3. Max Hauswirth, Lau-
sanne, 1 h. 24' 53". — Seniors II:

1. H. Zwahlen, la Lenk, 1 h. 25' 13";
2. Marius Borghi , les Diablerets, 1
h. 26' 17".

La journée de dimanche
COURSE DE FOND (12 km.) . —

Jun iors : 1. Roth , Berne , 59' 56". —
Seniors: 1. Stegmann, Thoune, 52'
29" ; 2. H. Willymann , Gurten , 52'
30".

CONCOURS DE SAUT. — Juniors :
1. W. Ludi , Gstaad , 224 ,5. — Se-
niors /: 1. Zryd , Adelboden , 318,6,
— Seniors II:  1. W. Muller, Adel-
boden , 329,9.

EPREUVES COMBINÉES : 1. A,
Ogi, Kandersteg, 82,4; 2. A. Gcr-
mann , Adelboden , 96,27.

Le derby de Parsenn
à Davos

Voici les résultats de cette épreu-
ve disputée dimanche :

CLASSE GÉNÉRALE , différence
d'altitude 1800 mètres. — Juniors:
1. K. Stueffler, Davos, 22' 43". —
Seniors: 1. Weiber, Davos, 19' 39".
— Dames (différence d'altitude 1000
mètres) : 1. E. Innenbach , Prague,
11' 5".

Différence d'altitude 2000 mètres.
— Mess ieurs, juniors : 1. E. Buchler,
Saint-Moritz, 18' 35". — Seniors I:
1. W. Prager, Arosa, 16' 17" (meil-
leur temps de la journée); 2. Ro-
minger, Saint-Moritz , 16' 35"; 3.
Hans von Allmen, Wengen , 16' 37";
4. M. Fopp, Klosters, 17' 8"; 5. W.
Steuri, Scheidegg, 17' 10".

Classement des équipes: 1. Arosa,
51,02 p.

Dames (différence d'altitude 1200
mètres). — Juniors : 1. Nini Suter,
Arosa , 10' 36". — Seniors : 1. Elvira
Osirnig, Saint-Moritz , 9' 59".

Classement des équipes dames: 1.
Davos, 32,27 p.

I»a délégation suisse
aux courses de la F. I. S.

L'Association suisse de ski an-
nonce que la délégation officielle
pour les courses de la F. L S. sera
composée comme suit :

Dames : Anny Ruegg, Elvira Osir-
nig, Nini von Arx-Zogg, Erna Steuri,
Marcelle Buhler et Loulou Boulaz.
(Remplaçantes : Rosa Streiff et V.
Buchi.) Comme il n'est pas certain
que Anny Ruegg prenne le départ, on
a fait appel également à Mlle Oder-
matt.

Messieurs : H. von Allmen, A. Glat-
thard, H. Steuri, H. Schlunegger, W.
Steuri et R. Rominger. (Remplaçants:
K. Graf et Fritz Steuri.) Ces deux
derniers coureurs n'ont pu être ad-
mis dans le team officiel , vu qu 'ils
ont été blessés au cours de l'hiver
et qu'ils ne pourraient pas donner le
maximum de leur forme.

* - *
Le sauteur bien connu Walter Pa-

terlini, de Lenzerheide, vient d'être
suspendu pour le reste de la saison
pour conduite antisportive.

Young Fellows bat Bienne
6 à 3

Environ 7000 personnes assistent
à cette rencontre.

Young Fellows: Schlegel; Kupfer ,
Nyffeler; Oersi , Ciseri I, Muller;
Diebold , Frigério II , Frigério I, Toc-
gel, Bossi .

Bienne: Schneider; Meier , Rossel;
Held , Gross, Binder; Von Kaenel ,
Navay, Bûche, Rich , Ciseri II.

Dès le début , les deux équipes
partent en force et , à la Sme minu-
te déjà , le ballon tombe dans les
filets de Bienne; c'est l'oeuvre de
Bossi , qui se fait faucher quelques
instants après en merveilleuse po-
sition. Le score est porté à 2 à 0
par Frigério sur passe de son frère.
Bienne devient dangereux ; Navay,
Bûche, Ciseri II tirent à côté. Bossi
s'échappe et réussit à nouveau à
marquer pour ses couleurs. Frigério
obtient le dernier but de la première
mi-temps.

A la reprise , Bienne continue à
attaquer par ses ailiers, et Von Kae-
nel est victime d'une brutalité de
Nyffeler, dans les 16 mètres. Le pe-
nalty est botté par Bûche, qui porte
la marque à 4 à 1. A la 9me minute,
Diebold réussit à partir; il passe à
Frigério I et c'est le Sme but. Un
coup franc est botté par Von Kae-
nel et Schlen'el, qui a le ballon entre
ses mains, tombe dans ses filets , ci
5 à 2. Pendan t  les dix dernières
minutes , deux buts son t marqués:
l'un pour Bienne , obtenu par Ciseri
II et l'autre par Bossi, pour Young
Fellows. C.

Nordstern bat Young Boys
5 à 0

Si le public bâlois fut  déçu de la
mauvaise partie fournie par les Ber-
nois, il eut , par contre , le plaisir
d'avoir retrouvé son Nordstern des
grands jours.

Nordstern : Schenk ; Kaltenbrun-
ner, Guenther ; Maurer , Lehmann,
Wyss ; Mohler , Bruckler , Lonhi, Hug-
ger, Sterzel.

Young Boys : Droguet • Siegrist,
Kukowitsch ; Lehmann , Kuenzi , Li-
niger ; Sipos, Aebi , Hurbin , Petrak ,
Stegmeier .

On joue depuis dix minutes , et, à la
surprise générale, Nordstern mène
déj à par deux buts à zéro. Sterzel a
profité d'une légère faute de Siegrist
pour envoyer un bolide qui a battu
Droguet. Puis à la 9me minute, Nord-
stern attaque par Bruckler qui sert
admirablement bien son ailier Ster-
zel. Ce dernier centre impeccable-
ment , si bien que Mohler n 'a plus
qu 'à pousser la balle dans les filets.
Les Bâlois marquent encore un but
qui est annulé justement par l'arbitre
pour ofside. Peu après, Longhi s'é-
chappe, et d'assez loin trompe la vi-
gilance de Droguet.

Les Bernois se reprennent en se-
conde mi-temps, et l'on assiste alors
à de jolies combinaisons. Un cafouil-
lage se produit devant la cage des
Bâlois et Bruckler peut marquer à
la 9me minute . Nordstern reste supé-
rieur jusqu 'à la fin de la partie , où
Longhi peut marquer encore un su-
perbe but , qui consacre une victoire
pleinement méritée. M. P.

I>a coupe Troillet à teysin
Voici les résultats d'une course de

bobs disputée dimanche à Leysin :
Bobs à deux : 1. C. Marey, Leysin,

5' 27"6 ; 2. Groux , Leysin, 6' 27'.
Bobs à quatre : 1. J. Brunot, 3'

35"6 ; 2. R. Gloor, Leysin , 3' 45".

Le hockey sur glace
La coupe de Bâle

Voici les résultats des matches
pour la coupe de Bâle : Berne bat
Château d'Oex 5 à 0 ; Berne bat
Bâle 2 à 1 ; Bâle et Château-d'Oex
2 à 2.

Le bobsleigh



Dans les séries inférieures
Central I bat Xamax I 2 à 1

Cette rencontre, qui a eu lien hier
après-midi, au stade de la Mottaz, à
Fribourg, a été suivie par un public
peu nombreux. Le temps était gris
et le terrain très lourd. Une certaine
nervosité en est résultée. La supé-
riorité de Centra l a été constante.
Après avoir marqué, les locaux ont
perdu leur avantage par suite d'un
penalty accordé par l'arbitre, M. Du-
puis, d'Yverdon. Différentes déci-
sions- de l'arbitre ont été contestées,
comme celle qui consistait â annuler
un goal réalisé vers la fin de la par-
tie sur corner, contre Xamax.

Toutefois, après la reprise, Central
a de nouveau marqué sa supériorité.
La défense et les demis étaient par-
ticulièrement en forme, tandis qne
les avants ont eu quelques hésita-
tions.
Fleurier bat Kichemond 5 à i

Un public considérable s'était réu-
ni pour cette rencontre au stade des
Cbarmettes. Le temps étai t beau,
mais le terrain était très mouillé.
Anssi glissades et chutes ont-elles été
très nombreuses.

La supériorité de Fleurier était
évidente. Bichemond était toujours
gagné de vitesse. Le gardien des Fri-
bourgeois, bien qu'ayant fait des
prodiges, fut battu coup sur coup.
Les locaux purent, il est vrai , sauver
l'honneur, mais ils ne tardèrent pas
à montrer des signes de fatigue et
de démoralisation.
Audax I bat Corcelles I 8 à O

Ce match a eu lieu sur un terrain
détrempé. Contre toute attente Audax
s'Imposa et au bout de dix minutes,
il menait par 2 à 0. Corcelles fournit
un rude effort mais la défense au-
daxienne fut imbattable ; à la mi-
temps le score était de 4 à 0.

La deuxième partie fut à l'avantage
des audaxiens qui réussirent encore
quatre buts.

Grâce à cette victoire, Audax prend
la troisième place du classement ; il
la mérite, car son équipe est homo-
gène. Corcelles a déçu et son gardien
fut pour beaucoup dans cette défaite ;
seuls Spicher et Droz ont fourni une
bonne partie.

Le football a l'étranger
Matches Internationaux

A Bruxelles : Belgique Pologne 0-2. —
A Luxembourg : Luxembourg-Belgique B
5-5.

EN ANGLETERRE
Coupe anglaise 4me tour : Barnsley-

Stoeke City 2-1 ; Sheffield tJnlted-Leeds
8-1 ," Grlmsby-Manchester City 3-2 ; New-
castle-Arsenal 3-3 : Bradford City-Derby
County 0-1 ; Bradford-Tottenham Hots-
pur 0-0.

Championnat : Birmingham - Liverpool
2-0 : Bolton Wanderers-Aston Villa 4-3 ;
Everton-Wolverhampton 4-1,

EN ITALIE
Championnat : Triestlna-Torlno 2-0 ;

Bologna-Napoli 2-1 ; Roma-Lazlo 1-0 ;
Mllan-Bari 4-0 ; Juventus-Genova 4-0 ;
Paiermo-Ambrosiana 1-1 ; Sampierdarena-
Piorentlna 1-0 ; Brescla-Alessandrla 1-1.

EN AUTRICHE .
• 'Championnat : A.amlra.-B,apl.d 6-5 ; Avss-
trla-Hakoah 2-1 ; Llbertag-W. A. O. 0-2 ;
WacSer-PC. Vienne 1-1 ; Sp. C. Vlenne-
Vietma 0-5.

EN ALLEMAGNE
Championnat de l'Allemagne dn sud :

Elntracht Pranofort-Klckers Offenbach
l-i-, Phônlx Ludwigshafen-PSF. Franc-
fort 1-5 ; Karlsruher FV.-SV. Waldhof 3-
2;  VfL. Neckarau-VfR. Mannheim 0-0 ;
Stuttgarter Klckers-VfB. Stuttgart 4-1.

EN FRANCE
Championnat de la Ligue nationale :

Olymp. Aléslen-BC. Strasbourg 0-2 ; U.S.
Valenclennes-Mulhouse 8-2 ; Metz-Olymp.
Marseille 5-2 ; Olymp. Llllols-Sochaux 2-
3 ; Antlbes-RC. Parts 3-9 ; St. Rennais
UO.-Sète 1-0 ; Bed Star Ol. Parts-Cannes
1-2 ; Excelslor-Flves 4-3.

EN HONGRIE
Championnat : Szeged-Kispest 1-2 ; So-

roksar-Hungarla 2-3 ; m. Kertilet-Budal
1-0 ; Bocskay-STBC 3-1 ; Budafok-Phôbus
3-2 ; Ujpest-Attlla 4-0 ; Ferencvaros-Tô-
rekvés 8-1.

Le p atinage
Une manifestation

à la patinoire de Monruz
Poursuivant la série de ses mani-

festations de patinage, le comité de la
patinoire de Monruz conviait le pu-
blic à assister samedi soir à un gala
organisé au profi t de Mme O. Riedel,
professeur' de l'établissement. En dé-
pit du temps maussade, un assez nom-
breux public entourait la piste. Dès
les premiers numéros, la pluie, fidèle
compagne de toutes les démonstra-
tions organisées à Monruz, fit son ap-
parition . Elle ne nuit cependant pas
au programme qui fut enlevé preste-
ment. Tant Mme O. Riedel que des
membres du Club des patineurs —
Mlles Richter, Mathiys, Camenzind,
D. Blanc, MM. Faivre de Bienne et
Clerc — enchantèrent le public qui
en aucun moment, ne regretta l'ab-
sence d'une grande vedette du patin.

L'évolution des gracieuses patineu-
ses et patineurs nous charmèrent
pendant plus d'une heure, et nous
firent regretter une fois de plus de
ne pas avoir fait nos débuts sur la
piste de glace. G. Fv.

Petites nouvelles sportives
FOOTBALL : Il est probable que

les deux demi-finales de la Coupe
suisse auront lieu le 1er mars à Ber-
ne. En effet , Young Boys et Young
Fellows se sont mis d'accord pour
que ce match ait lieu à Berne, et le
F. C. Berne est sur le point de s'en-
tendre avec Servette pour faire dis-
puter l'autre demi-finale à Berne éga-
lement.

BOXE : Samedi soir, à Gênes, l'I-
talien Dijana a battu le Suisse Gerber
par k.-o. au quatrième round .

CYCLISME : Au vélodrom e d'hiver
de Paris, le match d'omnium qui op-
posait la France et la Belgique a été
gagné par la France avec le maxi-
mum de points. Voici les résultats :
1. France (Dayen , Richard , Magne),
trois victoires ; 2. Belgique (Haem-
fflelynck , Debruyckère, Bruno), 0
victoire. Demi-fond , deux manches de
30 km. : 1. J. Aerts, 3 p. ; 2. Reynaud ,
4 p. ; 3. Minard i , 6 p. ; 4. C. Pélis-
sier, 7 p.

Une cérémonie grandiose a marqné la clôture
des IVmes Jeux olympiques d'hiver de Garmisch-Partenkirchen

La f in d 'une manif estation dans laquelle la Suisse n'a pas brillé souvent
(De notre envoyé spécial)

Le f i lm des deux dernières journées. — Le bob « Suisse H » se classe second dans la course « à deux ». —
Quadruple victoire suédoise dans la course à ski de grand f ond. — Sonja Henie championne de patinage des
dames. — U Angleterre gagne devant le Canada le tournoi de hockey sur glace. — 150,000 personnes assistent
au concours spécial de saut qui donne la victoire au Norvégien Birger Ruud, tandis que les Suisses ne se mettent

pas en vedette. — L'apothéose des Jeux olympiques.

La course des bobs à deux
I_es Suisses Feierabend

et Beerli enlèvent
la médaille d'argent

De bonne heure samedi matin se
sont disputées sur la piste du Ries-
sersee, les deux dernières manches
du bob à deux. 11 faisait moins froid
que vendredi et la piste n'était pas
aussi favorable. Au début de la troi-
sième manche,, les équipiers eurent
de la peine à effectuer de bons
temps. Le premier bob qui partit fut
celui de Capadrutt ; devant tracer
son parcours dans la neige plutôt
molle, Capadrutt perdit de précieuses
secondes et enregistra le temps de
1' 34"09, ce qui le fit reculer au clas-
sement. Feierabend, qui partait en
meilleure position, réussit dans cette
troisième manche à reprendre 1,28
seconde du retard qu'il avait sur les
Etats Unis I, soit un peu plus de
3 secondes. Les Allemands firent une
assez bonne course avec le bob I de
Kilian. En quatrième manche, Capa-
drutt effectua un meilleur temps que
dans la manche précédente, soit 1'
23", mais son retard lui fit perdre
trois places au classement général.
Puis Feierabend, qui était particuliè-
rement favorisé dans l'ordre des dé-
parts, réussit à battre le record ab-
solu de la piste — qu'il détenait de-
puis vendredi — en faisant 1' 19"88,
soit 1,27 seconde de plus que le re-
cord absolu des bobs à quatre. Feier-
abend ne reprit cependant dans
cette manche que 5/100 de seconde à
Brown qui avait la chance de partir
après lui et de pouvoir calculer sa
course- et pousser à fond pour main-
tenir son avance sur le Suisse II. Les
Etats-Unis II prirent la troisième
place, tandis que Angleterre (Mac-
Avoy) s'adjugeait la quatrième,

La participation de la Suisse aux
courses olympiques de bobs nous a
procuré de brillants succès, tant par
les éqnipiers que pour notre indus-
trie nationale qui a construit nos
« bolides s> pour Garmisch. Un seul
accident a été enregistré dans ces
dernières courses. En effet, les Lu-
xembourgeois prirent dans la quatriè-
me manche la fameuse courbe de
Bavière à trop forte allure ; ils ne
parvinrent pas à rétablir leur bob
à la sortie du virage . et furent pro-
jeté s hors de la piste, tandis que le
bob s'écrasait contre un arbre. Les
coureurs furent relevés et transpor-
tés à l'infirmerie ; leurs blessures
ne sont heureusement pas graves.

Voici le classement final : 1. Etats-
Unis I (Brown) 5' 29"29 ; 2. Suisse II
(Feierabend-Beerli), 5' 30"64 ; 3.
Etats-Unis II, 5' 33"96 ; 4. Angleterre
(Mac Avoy), 5' 40"25 ; 5. Allemagne I
(Kilian), 5' 42"01 ; 6. Allemagne II,
5' 44'71 ; 7. Suisse I (Capadrutt-Bou-
vier), 5' 46"23 ; 8. Belgique I, 5'
46"26.
La fédération internationale

de bobsleigh a siégé
à Garmisch

Samedi après-midi, la fédération
internationale de bobsleigh a tenu
une séance au cours de laquelle les
affaires courantes ont été liquidées;
elle a procédé corne suit à l'attribu-
tion des championnats du monde de
bobs pour 1937 ; Championnats de
bobs à quatre, les 17 et 18 février, à
Saint-Moritz ; championnats de bobs
à deux, en Italie, dans une localité à
désigner. :- '-¦ ' ¦

Quadruple victoire suédoise
dans la course à ski

de grand fond (50 km.)
La course à ski de grand fond s'est

déroulée samedi matin en présence
de nombreux spectateurs. Le départ
et l'arrivée avaient Ueu au stade
olympique de ski. La lutte se révéla
acharnée dès le début entre les re-
présentants des trois pays Scandina-
ves. Les Norvégiens et les Finlandais
espéraient vivement battre les Sué-
dois, vainqueurs à Saint-Moritz en
1928. Mais hélas, cette année encore,
les Finlandais et les Norvégiens es-
suient une défaite , les Suédois ayant
marché admirablement et avec un
courage à toute épreuve, enlevant
ainsi les quatre premières places du
classement, tandis que les Norvégiens
et les Finlandais se partageaient les
quatre places suivantes. Les skieurs
Scandinaves ont pris la revanche de

leur défaite dans les courses militai-
res ; en effet, le premier skieur d'Eu-
rope centrale n'est que 9me ; c'est le
Tchèque Musil qui a sauvé l'honneur,
suivi par l'étudiant yougoslave Smo-
lei. Les Italiens Kasebacher et De-
metz enlèvent de bonnes places en se
classant 13me et lGme. Aucun coureur
suisse n 'a pris part à cette épreuve,
dont voici le classement : 1. Vikmund
(Suède), 3 h. 30 m. 11 .sec. ; 2. Wicks-
toren (Suède), 3 h. 33 m. 20 sec. ; 3.
Endlung (Suède), 3 h. 34 m. 10 sec. ;
4. Bergstroem (Suède), 3 h. 35 m. 50
sec. ; 5. Karpinen (Finlande), 3 h. 39
m, 38 sec. ; 6. Tust (Norvège) , 3 h.
41 m. 48 sec. ; 7. Heikinen Finande,
3 h. 42 m. 44 sec. ; 8. Niemi (Finlan-
de), 3 h. 44 m. 14 sec. ; 9. Musil
Tchécoslovaque), 3 h. 46 m. 12 sec. ;
10. Smolei (Yougoslavie), 3 h. 47 m.
40 sec.

Sonja Henie emporte
le titre olympique

de patinage artistique
Samedi après-midi a eu lieu au

stade olympique de glace le concours
de figures libres pour dames. Plus de
25,000 spectateurs assistaient aux évo-
lutions de ces charmantes patineuses.
(On avait payé des places jusqu 'à
100 marks). Le concours fut des plus
intéressants et toutes les concurren-

SONJA HENIE
Une fois de .plus la réputée patineuse
norvégienne Sonja Henie — dont
l'amateurisme a été mis en doute —

. a surclassé ses concurrentes.
La voici championne olympique.

tes se sont brillamment comportées.
Le classement ne fut rendu public
que tard dans la nuit , Il consacre une
nouvelle victoire de la Norvégienne
Sonja Henie qui obtient le titre olym-
pique, insigne de la pureté de son
amateurisme ! A la deuxième place,
nous trouvons, assez rapprochée de
Sonja , la jeune Anglaise Cecilia Col-
ledge et en troisième position Viviane
Hiilten (Suède).

Voici le classement : 1. Sonja Henie
(Norvège), 424 ,5 points ; 2. Cecilia
Colledge (Angleterre) , 418,1 p. ; 3,
Viviane Hulten (Suède) , 394,7 p. ; 4.
Liselotte Landbeck (Belgique), 393,3
p. ; 5. H. Winson (Etats-Unis) , 388,7
points.

Les Suissesses Angela Andres et
Hertha Frey se classent respective-
ment 13me. Andres avec 354,4 points
et lShne, Hertha Frey, 345,4 points,

Le tournoi
de hockey sur glace

Canada bat Tchécoslovaquie
7 à O (3-0, 3-0, 1-0)

Les Canadiens n 'ont pas encore
oublié la cuisante défaite que les
Anglais leur ont infligée; aussi se
sont-ils vengés, d'abord sur les Hon-
grois, puis sur les Allemands et en-
fin , samedi , sur les Tchèques, qu'ils
ont battu par 7 à 0. Dans ce der-
nier tou r, les Canadiens ont fait des
efforts désespérés pour tenter de
rejoindre les Anglais au classement.

Les Canadiens furent nettement
supérieurs aux Tchèques et ils me-
nèrent le jeu comme ils le voulu-
rent. Les Tchèques, qui avaient joué
dix matches durant la semaine,
étaient visiblement fatigués; mais ils
firent des efforts désespérés pour
sauver l'honneur, toutefois sans y
parvenir. Les Canadiens marquèrent
trois buts dans chacun des deux
premiers tiers-temps, tandis qu'en
dernière partie , un seul but était
marqué, les Canadiens ayant une
avance suffisante.
Angleterre-Etats-Unis O à O

(après trois prolongations)
Dès le début de ce match, les

deux équipes se révèlent de force
sensiblement égales et les deux
« keepers » doivent intervenir à plu-
sieurs reprises. Le premier tiers-
temps reste nul 0-0. A la reprise, les
Anglais dominent les Américains; le
jeu est fort beau , d'une technique
et d'une tactique supérieures. Après
quelques descentes canadiennes, le
score reste inchangé. Le troisième
«tirne » est semblable au second et,
au grand désespoir des deux équi-
pes, aucune ne parvient à marquer ,
Moon (Etats-Unis) et Poster (An-
gleterre) renvoyant tout.

Les trois premiers tiers-temps
nyant  donné un match nul. il faut

jouer les prolongations de dix mi-
nutes chacune. Dans la première
prolongation , les buts de Poster sont
quelques fois en danger et il sauve
«in extremis ». Peu après, les An-
glais descendent et Moon en voulant
dégager tombe, mais malheureuse-
ment les Anglais n 'interviennent pas
à temps et ils manquent une occa-
sion de scorer. La deuxième prolon-
gation est beaucoup plus lente; les
hommes sont très fatigués et ils ne
parviennent même plus à suivre le
« puck ». En fin de la deuxième pro-
longation, une violente échauiffou-
rée se produit; les arbitres inter-
viennent et ils envoient un Améri-
cain et un Anglais sur la ligne de
t ouche pour deux minutes; tout ren-
tre dans l'ordre. Les denx prolon-
gations réglementaires n 'ayant don-
né aucun résultat, il faut encore
jouer pendant dix minutes; mais les
équipes, qui sont toujours de forces
égales et dont les « keepers » sau-
vent maintes situations, terminent
ce match qui a duré près de 2 h. 30
sur le score nul de 0 à 0.

La dernière journée
Plus de 300,000 personnes sont

arrivées samedi et dimanche à Gar-
misch pour assister aux deux der-
nières journées des Jeux olympi-
ques. Les hôtels étaien t complets et
des centaines de personnes passè-
rent la nuit dans leurs automobiles.
Depuis samedi, il fait très chaud à
Garmisch et aujourd'hui il n'y a
plus guère de neige, c'est à croire
que le dégel est de tradition aux
Jeux olympiques, car Chamonix,
Saint-Moritz et Lake Placid en ont
déjà; fait l'expérience.

Le Norvégien Birger Ruud
gagne le concours

de saut spécial
Il y a foule à 11 heures au stade

olympique du ski pour assister au
concours de saut spécial qui réunit
l'élite des sauteurs européens et
mêrhe du "monde, puisqu'il y a des
Américains., des Canadiens et des
Japonais. On nous dit qu'il y a près
de 140,000 personnes qui ont payé
leur-entrée, ce qui avec les officiels
et les journalistes fait plus de 150
mille personnes, record d'affluence
à un concours de ski. Nous remar-
quons à la tribune officielle le chan-
celier Hitler , entouré du général
von Blomberg, des ministres Goe-
ring et Goebbels et d'autres person-
nalités politiques et officielles.

Le concours débute par des sauts
moyens des concurrents yougosla-
ves, japonais, canadiens et tchèques.
Puis voici que le Norvégien Wahl-
berg effectu e un premier bond de
73 m. Puis, c'est le tour de Richard
Buehler, de Sainte-Croix , qui atter-
rit très sûrement à la marque de
63 m. On enregistre la première
chute de la journée du Japonais
Tatsusa qui tombe à 73 m. 50. Les
sauteurs suivants se tiennent tou s
aux environs des 70 mètres. Puis
voilà l'Allemand Marr, qui fait 71
m. 50, en recueillant lès appl a udis-
sements frénéti ques de la foule .
Tout de suite après lui vient le
Norvégien Kongsgard , qui saute 74
m. 50. Peu après, l'Italien Bonomo
tombe mal, et il reste inanimé sur
la piste; il se relève peu après, mais
ne peut continuer à concourir. Voilà
un des sauts les plus spectaculaires:
c'est celui du Japonais Adatci , qui
atteint 73 m.; 75 m. annonce le
tableau de signalisation électrique,
merveille de technique , qui nou s
renseigne immédiatement: c'est le
champion norvégien Birger Ruud.
Après lui , c'est Reto Badrutt qui
pren d le départ ; il n 'est pas très
sûr . et n 'atteint que 64 m. 50. Mais
disons que le champion des Gri-
sons n 'a pas eu le temps de s'en-
traîner beaucoup sur la piste de
Garmisch et qu'il la connaît fort
peu.' Un envol et un bel atterrissa-
ge aux 74 m. 50: c'est le Japonais
Iguro. Mais la foule attend avec im-
patience le premier saut du cham-
pion suédois Erikson. Le voilà , dans
nn atterrissa ge magnifique, il atteint
76 m., tandis que son rival Raydar
Andersen (Norvège), vainqueur en
1928 à Saint-Moritz, effectue 74 m.
Un beau saut du Polonais Maru-
sarz à 73 m. Puis c'est Marcel Rey-
mond qui T»art du tremplin et n'at-
teint que 64 m.

La seconde série
Après une pose d'un quart d'heu-

re environ commence la deuxi ème
manche (on ne dispute que ces deux
manches bien que les règlements et
le programme en prévoient trois). Le
fœhn souffle et la piste devient
molle, aussi les sauts ne seront-ils
plus aussi parfaits, ni aussi longs.
Le Japonais Tatsusa part dans les
premiers, il retombe, à la marque
77 m. Un nouveau saut très bon de
63 m. de Richard Buehler. Nous enre-
gistrons ensuite 72 m. pour Wahl-
berg, 71 m. pour le Tchèque Lukas,
73 m. pour l'Américain Fredheim.
Puis un saut magnifique de 75 m. de
Birger Ruud. Reto Badrutt , qui a de
la peine à quitter le tremplin , atter-
rit à 65 m. Le Japonais Iguro, une
révélation de ce concours, fait un
très beau saut de 72 m. 50. Erikson ,
comme dans la première manche,
atteint 76 m., tandis que Anderson et

le Polonais Marusarz atteignent 75
et 75 m. 50 environ,
Les Norvégiens se classent aux pla-

ces d'honneur. L'Europe centrale a
été bien défendue par le Polonais
Marusarz qui prend la cinquième
place. De nos sauteurs, c'est Richard
Buehler, de Sainte-Croix, qui est le
mieux classé, grâce à son beau style,
à la 19me place, tandis que Marcel
Reymond, qui a perdu des points
pour son style, n'est que 27me et
Reto Badrutt 33me.

Voici le classement : 1. Birger
Ruud , Norvège, 232 p. (75 et 74,5 m.) ;
2. Erikson, Suède, 230,5 p. (76 et 76
m.) ; 3. Andersen R., Norvège, 228,9 *
p. (74 et 75 m.) ; 4. Wahlberg, Nor-
vège, 227 p. (73 et 72 m.) ; 5. Maru-
sarz, Pologne, 221,6 (73 et 75,5 m.) ;
6. Walonen , Finlande, 219,4 p. (73
et 67 m.) ; 7. Iguro, Japon, 218,2 (74
et 72,5 m.) ; 8. Konsgard , Norvège,
217,7 p. (74,5 et 66 m.).

Les Suisses : 19me Buehler Ri-
chard, 204 p. (63 et 63 m.) ; 27me
Marcel Reymond, 197,3 p. (64 et 68,5
m.) : 33me Reto Badrutt, 190,2 p.
(64,5 et 65 m.).

La fin du tournoi
de hockey sur glace donne

la victoire à l'Angleterre
Canada bat Etats-Unis 1 à O

(1-0, 0-0, 0-0)
Une foule énorme assiste à ce

match qui va décider du titre mon-
dial et dans la tribune d'honneur on
remarque le chancelier Hitler. Les
deux équipes s'alignent sous les or-
dres des deux arbitres Trauttenberg
(Autriche) et Popplimont (Belgique).

A 14 h. 35 le coup d'envoi est don-
né; immédiatement les Canadiens par-
tent à l'attaque. Moon (E.-U. ) déga-
ge, mais à la 3me minute Noville
marque le premier but pour ses cou-
leurs. Farquarson lire un peu trop
haut et le palet passe à un mètre au-
dessus des buts américains. A la 6me
minute, Noville envoie un shot rapi-
de ; Moon , qui veut dégager, tombe
et parvient de justesse à faire dévier
le puck. Nouvelle descente améri-
caine par Spaiu qui shoote, Moore
tombe et manque le puck qui s'en va
derrière lui et s'arrête sur la ligne
fatale.

Dès la reprise les Canadiens sont
nettement supérieurs aux Américains
qui sont encore fatigués de leur
match de samedi soir. A la 9me mi-
nute , Smith (E.-U.) tire, mais hélas
le puck passe à 8 cm. des bois.
Peu après, par deux fois. Noville es-
saie le but , mais Moon (E.-U.) déga-
ge superbement.

En troisième tiers temps, le jeu de-
vient de plus en plus décousu, la gla-
ce est si mauvaise que les joueurs
n'ont plus de contrôle du palet et
ils chutent à plusieurs reprises. Nom-
breux essais de part et d'autre jus-
qu'à la fin ; les Américains ne par-
viennent pas à égaliser et ils sont fi-
nalement battus.

î_e classement du tournoi
Voici le classement du tournoi : 1.

Angleterre 3 matches, 2 victoires, 1
nul , 5 points ; 2. Canada 3 matches,
2 victoires, 1 perdu, 4 points ; 3.
Etats-Unis, 3 matches, 1 victoire, 1
nul, 1 perdu, 3 points ; 4. Tchécoslo-
vaquie, 3 matches, 3 perdus, 0 point.

Quelques considérations
C'est donc la Grande-Bretagne qui

a remporté ce tournoi olympique de
hockey sur glace. Empressons-nous
de dire que l'équipe qui a défendu
les couleurs anglaises était de toute
première force. Au point de vue eu-
ropéen , nous devons faire des réser-
ves formelles quant à la valeur de
cette victoire, car dans l'équipe bri-
tannique, il y avait deux Anglais vé-
ritables, .sur neuf joueurs ; les sept
autres étaient des Canadiens (3) et
des joueurs de descendance britanni-
que, mais nés, élevés et entraînés au
Canada (4). Il faudra absolument que
la ligue internationale de hockey sur
glace se décide à éclaircir la situa-
tion des ressortissants des dominions
anglais. Les Canadiens ont présenté
cette année une équipe qui n'était
pas aussi forte que celle qui a joué
l'année dernière à Davos et il man-
quait à cette équipe un animateur
dans la ligne d'attaque. En ce qui
concerne les Etats-Unis , disons que
leur équipe était bien quelconque et
bien loin de celle qui en 1933 à Pra-
gue parvenait dans un match mémo-
rable à battre le Canada et à enlever
le titre de champion du monde. La
Tchécoslovaquie prend une belle quau-
trième place bien méritée puisque
c'est la seule équipe composée de
joueur s authentiquement européens.

La clôture des Jeux
Tous ceux qui ont eu le privilège

d'assister à cette clôture des Jeux
olympiqu es se rappelleront toute
leur vie la majesté de cette cérémo-
nie. Plus de 150,000 personnes sont
clans le stade de ski et presque au-
tant sur les collines environnantes
quand le chancelier Hitler , entouré
de ses collaborateurs , paraît sur la
terrasse de la maison olympique.
Une ovation formidable accueille le
« fiihrer» . Tout un côté du stade
est occupé par les soldats de la
Reichswehr, les troupes de travail ,
la jeunesse hitlérienne et lés organi-
sations des je unes filles hitlérien-

nes, tandis que vis-a-vis vont venir
se ranger les drapeaux des 28 na-
tions présentes à Garmisch et les
trois premiers concurrents classés
dans chaque épreuve. Une fanfare
militaire éclate et les 28 drapeaux
font leur entrée, défilant devant Hi-
tler. Puis viennent les athlètes.

Le ministre des sports du Reich ,
M. von Tschammer und Osten , le
président du comité d'organisation
des Jeux olympiques, M. Ritter von
Hait , et le président du Comité in-
ternational olympique, le comte
Baillet Latour prennent place sûr
l'estrade et procèdent à la distribu-
tion des médailles. L'hymne natio-
nal de chaque pays vainqueur re-
tentit lorsque ses représentants ont
reçu la médaille d'or. Puis le pré-
sident du comité d'organisation at-
tache à chatrue drapeau des pays
présents à Garmisch la médaille
olympique. La cérémonie terminée,
le comte Baillet Latour se lève et
prononce quelques paroles: « Après
avoir offert au chancelier du Reich
Adolphe Hitler , au peuple allemand,
aux autorités de Garmisch et aux
organisateurs des Jeux olympiques,
le tribut de notre profonde gratitu-
de, nous proclamons la clôture de
ces 4mes Jeux olympiques d'hiver
et nous vous convions à venir nom-
breux à Berlin continuer à célébrer
la suite des Olympiades. » Sur les
monts, la nuit descend; la flamme
olympique baisse graduellement et
s'éteint. Lentement, le drapeau olym-
pique est descendu du mât; dix
skieurs le prennent et le présentent
au chancelier Hitler et au comte
Baillet Latour. Les athlètes défilent
une dernière fois devant lui avant
de quitter définitivement le stade,
tandis que s'allume, sur le grand
tremplin, un magnifique feu d'arti-
fice : les cinq anneaux olympiques.
De tontes parts, des multitudes de
feux d'artifice éclatent dans la nuit.

Le congrès de la F. I. S.
La Fédération internationale de

ski, siégeant à Garmisch, a décidé,
par 17 voix contre 3, d'adresser une
lettre énergique au comité interna-
tional Olympique pour exiger que
seuls les règlements de la F. I. S.
soient appliqués à l'avenir aux cour-
ses olympiques de ski. S'il y avait
opposition à l'application des règle-
ments de la F.I.S., aucune nat ion ne
participera plus à l'avenir aux cour-
ses olympiques de ski. Cette décision
est très importante, car les règle-
ments de la F. I. S. considèrent les
instructeurs de ski comme amateurs,
alors que le C. I. O. les a déclarés
professionnels.

Le congrès de la F. I. S. a égale-
ment décidé de normaliser la cons-
truction des tremplins pour une por-
tée de saut de 80 mètres au maxi-
mum. L'ingénieur suisse Straumann
a protesté en vain contr e cette déci-
sion absurde en déclarant que la
F.I.S. se trouverait dimanch e en con-
tradiction avec elle-même, puisque le
tremplin olympique de Garmisch
permet des sauts de plus de 80 m.

Vlco RIGASSI.

ECHOS
On s'imagine que l'Angleterre est

le pays de la « démocratie totale »,
puisque les femmes, aussi bien que
les hommes, ont le droit de vote. Il
existe pourtant une catégorie de su-
jet s que les législateurs tiennent à
l'écart des urnes électorales, des
gens qui sont assimilés aux débiles
et aux faibles d'esprit... Ce sont les
membres... de la Chambre des lords!

Personne ne connaît , au juste, la
raison de cette restriction , mais en-
fin , elle existe, et le vieux lord Pon-
sonby poursuit en ce moment , avec
l'ardeur d'une suffragette d'avant-
guerre, une vigoureuse campagne
dont le leitmotiv est :

— Ma femme vote... Pourquoi pas
moi ?

En effet , pourquoi pas 1 Les lois
des législateurs anglais sont impé*
nétrables.

* Dans un magasin :
— Eh avec ça, monsieur , vous ne

prenez pas un billet de la loterie
neuchâteloise ?

— Ah ! non , mademoiselle, par
principe je suis opposé aux loteries ,
que je tiens pour immorales... Je
préférerais donner dix francs à une
œuvre quelconque...

— Alors, c'est tout simple ! versez
vos dix francs à la Société neuchâ-
teloise d'utilité publique, ça revient
au même et vos principes sont sau-
vegardés !

— Voilà donc dix francs... et puis,
tout réfléchi , donnez-moi tout de
même un billet... on ne sait jamais...
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La défense de la Snisse
contre le péril aérien

Un appel de M. Minger
Le peuple suisse doit avoir la vo-

lonté, et notre armée la force de
contraindre les Etats étrangers à
respecter notre neutralité en cas de
guerre européenne. Mieux vau t pré-
venir que guérir.

Dans la guerre future, des attaques
aériennes entreprises, au moyen des
bombes explosives, incendiaires ou
asphyxiantes, sur les grandes agglo-
mérations et les centres de commu-
nications importants, à l'intérieur
du pays, mettront en danger la po-
pulation civile. Rester passif devant
ce danger équivaudrait à inciter les
Etats belligérants à violer notre
neutralité. Une action courageuse
dans le domaine de la défense
aérienne nous permettra au con-
traire de parer efficacement au dan-
ger d'invasion.

De même que notre armée est
prête à défendre opiniâtrement le
pays, tout Suisse, homme ou femme,
doit , dans un esprit de sacrifice,
contribuer à protéger la patrie con-
tre les attaques aériennes ennemies.

L'armée plonge des racines pro-
fondes dans le peuple. Il s'agit de le
relier aussi à la défense aérienne,
dont le pays tout entier doit embras-
ser la cause.

L'Association suisse pour la dé-
fense aérienne, consciente de sa res-
ponsabilité, s'est imposé la grande
tâche de renseigner la population
sur la manière d'organiser la protec-
tion individuelle. Entrer dans cette
association est un devoir patriotique.
Aussi le peuple suisse, invité à tra-
duire par des actes l'idée de la dé-
fense aérienne afin d'assurer la li-
berté et l'indépendance de la patrie,
ne restera-t-il pas sourd à cet appel,

Berne, février 1936.

Emissions radiophoniques
de lundi

(Extrait du journal « ue Radio >)
SOTTENS : 12 h. 29, Heure de l'Obser-

vatoire de Neuchâtel. 12 h. 30, Informa-
tions. 12 h. 40, Disques. 13 h., Le billet
de midi. 13 h. 03, Interview d'Henry de
Monfreid. 13 h. 10, Disques. 16 h. 29, Si-
gnal de l'heure. 16 h. 30, Programme de
Beromunster. 18 h., Pour Madame. 18 h.
35, Coura d'espéranto. 18 h. 40, Les brid-
geurs. 18 h. 55, Causerie sur le rire et la
caricature à la lin du 19me siècle. 19 h.
10, Disques. 19 h. 15, Causerie sur Paijl
Hindemith. 19 h. 30, Chronique musi-
cale. 19 h. 40, Radio chronique. 19 h. 59,
Prévisions météorologiques. 20 h., Réci-
tal d'orgue. 20 h. 25, «L'appel des étoi-
les », radio-drame. 21 h. 20, Informations.
21 h. 50, Jazz hot. 22 h. 20, Prévisions
météorologiques.

Télédiffusion : 11 h. (Lille), Musique
variée. 14 h. (Toulouse), Concert. 15 h,
(Lyon la Doua), Concert. 15 h. 30 (Pa-
ris Colonial). Le sourire de Montmartre.
22 h. 25 (Lyon la Doua), Concert.

BEROMUNSTER : 12 h., Orgue de ci-
néma. 12 h. 40, Marches suisses. 16 h.,
Musique anglaise par le petit orchestre
R. S. A. 16 h. 30, Concert. 18 h., Pour
les enfants. 18 h. 30, Causerie. 19 h. 01,
Zlther. 19 h. 40, Causerie. 20 h. 05, Con-
cert retransmis de Vienne. 21 h. 25, Con-
cert récréatif .

Télédiffusion : 11 h. (Lille), Musique
variée. 13 h. 25 (Vienne), Concert d'Or-
chestre. 14 h., Disques. 14 h. 30 (Kœnigs-
wusterhausen), Variétés. 15 h. 15 (Franc-
fort), Pour les enfants. 22 h. 15 (Vien-
ne), Concert récratif. 23 h. 45, Musique
de jazz.

MONTE-CENERI : 12 h., Disques. 12
h. 40, Musique brillante. 13 h. 20, Pour
Madame. 16 -h. 30, Programme de Bero-
munster. 19 h., Disques. 20 h., Retr. d'une
station suisse.

Télédiffusion (Programme européen
pour Neuchâtel) ; 12 h. (Lille), Concert
d'orchestre. 13 h. 15 (Toulouse), Concert
symphonique. 15 h. (Lyon la Doua), Le
quart d'heure musical. 15 h. 30 (Paris
Colonial), Le sourire de Montmartre. 17
h. (Rennes), Concert. 18 h. (Montpellier) ,
Causerie. 18 h. 30 (Toulouse), Musique
de chambre. 20 h. 30 (Lyon la Doua),
Surprise. 21 h. 30 (Florence), Concert
choral. 22 h. 45 (Turin), Musique de
danse.

RADIO-PARIS : 12 h., Concert Pasde-
loup. 13 h., Causerie agricole. 13 h. 15,
Suite du concert. 15 h. 15, Causerie. 15
h. 30, 15 h. 45 et 16 h., Mélodies. 16 h.
30, Contes de Maupassant. 18 h. 10, Cau-
series. 18 h. 30, Musique symphonique.
20 h. 05, Concert retr. de Vienne. 21 h.
15, « La Traviata », opéra de Verdi.

Nouvelles économiques et financières
Bourse de Genève, 1» février
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Paris monte de  ̂
c. à 20.21 %. Dix

Changes baissent : Livre sterling 15.12)̂
(—2%) .  Dollar 3.02'/a (—l J / s) .  Bruxelles
51.53% (—5 c). Amsterdam 207.82>._ (—
2 J<,). Scandinaves —10 c. Peso 83.50 (—
25) . Vingt-sept actions en baisse légère,
16 inchangées. 11 en hausse.

Banque populaire suisse, Berne
Le conseil d'administration de la Ban-

que populaire suisse vient d'arrêter son
bilan et le compte de profits et pertes
de l'exercice 1935.

Le total du bilan se monte à 837,3 mil-
lions de francs au 31 décembre 1935 (an-
née précédente 937 millions).

Le bénéfice net s'élève à 4,960,000 fr.
(3,714,000 fr.).

Les principaux postes de l'actif du bi-
lan sont les comptes courants débiteurs
avec 321,2 millions de francs, les place-
ments hypothécaires avec 233,2 millions
de francs, les avances et prêts â termes
avec 459,9 millions de francs, les avoirs
en banque avec 46,1 millions, la caisse
Banque nationale et compte de chèques
postaux avec 38 millions.

Les principaux postes du passif sont
les obligations, avec 252,6 millions de
francs, les dépôts en caisse d'épargne et
livrets de dépôts avec 202,6 millions, le
capital social avec 192,1 millions, les
comptes cle chèques et créanciers à vue
avec 65,4 millions de francs.

Le conseil d'administration propose au
Conseil fédéral , ainsi qu'à l'assemblée des

délégués, d'utiliser le solde actif dispo-
nible de 4,960,185 fr. en versant 500,000
francs au fonds de réserve statutaire, en
distribuant un dividende de 2,128 pour
cent au capital social et en reportant 371
mille francs à compte nouveau.

Dans le courant du mois de mars, U
sera fait rapport sur le résultat de l'exer-
cice dans les assemblées générales des
sociétaires de chaque arrondissement. En
cas d'approbation des propositions du
conseil d'administration, les ' sociétaires
toucheront un dividende de 10 francs
net sur leurs parts sociales, comme l'an-
née précédente.

« Holderbank » financière
Claris S. A., il Glarls

L'assemblée générale a approuvé la
distribution d'un dividende de 5 pour
cent sur le capital-actions de 11,500,000
francs, ainsi que d'un super-dividende de
2 pour cent. Le solde de 65,690 fr . esit
porté à compte nouveau. Le remplacement
de M. Schmidhelny, ancien président du
conseil d'administration, et du colonel
Rodolphe Frey, tous deux victimes d'un
accident d'aviation lors d'un voyage d'af-
faires en Egypte, par MM. Konrad Auer,
à Netstal et Max Studer , à Soleure, a été
ratifié. '

Nos compagnies d'assurances
Si l'étranger

On annonce que la compagnie suisse
d'assurances contre les accidents « Win-
terthour » a obtenu la concession de pra-
tiquer ses opérations aux Etats-TJnls.

Carnet de l'indiscre t

A l 'heure où sonnent
les cloches de Neuchâtel...

Combien de Neuchâtelois ne sont
encore Jamais montés au sommet
de la Tour de Diesse et Ignorent
l'intérieur de ce vestige dea temps
anciens dont Ils aiment pourtant
la sUhouette familière.

C'est pour les inciter à faire cet-
te visite que nous avons gravi les
quelque 95 marches de la fameuse
tour...

... 92... 93... 94... 95... I
Ouf !
Malgré le vent rude et glacé dont

les assauts vous guettent à chaque
étage, un peu de sueur perle à mon
front.

Dame, 95 marches, vous vous ren-
dez compte... ? 95 marches d'une
pierre que le temps a creusée — et
si étroites que là moitié du p ied
seule peut s'g poser.

* *.*
Il entre toujours, dans l' amour

que l'on porte à la ville où l'on est
né, un sentiment part iculier — fai t
de tendresse et de reconnaissance —
pour les cloches dont la voix fami-
lière a bercé vos jeunes années.

Celles de Neuchâtel, qui sont si
belles, sont peu connues. Et il fau t
toute l'affection que leur por te le
sonneur, M. G. Rosselet — qui, né
dans la Tour de Diesse où son père
était déjà sonneur, vit â leur ombre
depuis de longues années — pour
savoir les comprendre et les ser-
vir.

M. G. Rosselet assume la garde et
le soin non seulement des deux clo-
ches de la Tour de Diesse, mais aus-
si de celle du Temple du bas que
l'on n'entend qu'aux heures de cul-
te, — et des quatre de la Collégiale
dont les voix, graves et mêlées nous
annoncent , chaque samedi soir, que
là semaine de travail est finie et
qui appellent , chaque dimanche ma-
tin, les fidèles au culte de l'Eglise
nationale.

Travail délicat, on s en doute,
puisque l'une des cloches de la Col-
légiale pèse à elle seule 3000 kilos,
qu'elle nécessite, pour être mise en
branle, la force de deux hommes et
qu'elle doit être sonnée «d l'oreil-
le», c'est-à-dire qu'il f aut l'ouïe
exercée de M. Rossele t pour savoir
le rgthme nécessaire au battant.

Occupons-nous, aujourd'hui, des
deux cloches de la Tour de Diesse,
dont la vue vous suggère de singuliè-
res réflexions. On pense , malgré soi,
aux instants que le sonneur passe
en leur compagnie : le matin à huit
heures, à midi, et le soir, à l 'heure
du couvre-feu.

«/_ g a, dit M- Rosselet, certains
Soirs mélancoliques où la vue de
toutes ces lumières qui brillent au-
dessous de vous représente un foyer ,
un lieu de plaisir, un peu de vie,
enfin vous pénètre d'une secrète
tristesse. Il y a les soirs lugubres,
aussi, ceux pendan t lesquels une
lueur brusquement snrgie à l'horizon
vous avertit d'avoir à donner le toc-
sin. »

• •• •
Toutes les cloches de Neuchâtel

sont sonnées à la main. La plus
grosse de ta Tour de Diesse, celle
qui pèse 1900 kilos et qu'on appelle
la cloche des , quatre ministraux,
porte une fleur de lys. Elle est mise
en branle trois fo is  par jo ur. Le ma-
tin, à midi et le soir. La plus petit e
— 500 kilos — sonne pour tous les
enterrements. C'est aussi celle à
laquelle un battement ma électri que-
ment et mis en contac t avec la gran-
de horloge, fait sonner les quarts et
les demis de chaque heure.

Et je sais bien que, désormais, j e
n'entendra jamais ces voix familiè-
res sorts repenser à ces form es im-
mobiles qui, à leur manière, veillent
depuis si longtemps sur notre ville .

F. G.

| LA VILLE
I-es travaux

de la commission scolaire
Dans sa séance du 14 février 1936,

la commission a pris acte avec re-
gret de la démission de Mlle Made-
leine Keigel, institutrice, pour le 15
avril prochain. Le directeur des éco-
les primaires a rendu hommage à
l'activité pédagogique de cette excel-
lente institutrice.

Mme Edmond Bourquin a été nom-
mée membre du comité des dames
inspectrices des travaux à l'aiguille,
en remplacement de Mme Léon Meys-
tre, décèdée.

La commission a adopté un rap-
port de M. R. Grosjean , directeur, sur
l'organisation des classes des écoles
secondaires pour la rentrée d'avril,
ainsi que les conclusions d'un rap-
port sur une nouvelle répartition des
heures de latin, grec et français au
collège latin.

Il a été décidé de surseoir jusqu'à
nouvel avis à la mise au concours
d'itn poste de maître d'italien et d'un
poste de maître de gymnastique à
l'école secondaire. •¦< • ¦

La commission a approuvé diffé-*
rentes solutions présentées par M.
J.-D. Perret, directeur, sur l'organi-
sation des cours de cuisine du soir,
la suppression de l'allemand dans les
classes dites spéciales et la réparti-
tion du bénéfice de la vente des
petits rubans de la fête de la jeu-
nesse.
Une automobile se renverse
Dimanche, à 7 h. 35, la police lo-

cale était avisée qu'une automobile
renversée était abandonnée entre
Pierre-à-Bot-Des.sus et la carrière de
Fenin. La police ainsi que la gendar-
merie se rendirent sur les lieux. La
voiture, qui appartient à un Neuchâ-
telois, avait, en effet, dérapé samedi
soir par suite du verglas. Le conduc-
teur, en voulant redresser sa voiture,
donna un fort coup de volant sur la
gauche. L'automobile heurta le talus
et se renversa sur le flanc droit. La
carrosserie est fortement abîmée et la
direction faussée. Les occupants
n'ont eu heureusement aucun mal .

(Le contenu de cette rubrique
n'engage pas la rédaction du Journal)

. A propos du transfert du
marché-concours de bétail

Neuchâtel, 15 février 1936.
Monsieur le rédacteur , ,,'

Dans la « Feuille d'avis dé Neuchâtel »
des 14 et 15 février, vous avez publié deux
lettres, l'une de la Société des cafetiers,
hôteliers et restaurateurs de Neuchâtel ,
et la deuxième de M. G.-L. Aubert , à Sa-
vagnier, concernant le transfert de Neu-
châtel à Auvernier du marché-concours
cantonal de bétail de boucherie.

Ces lettres appellent une mise au point ,
que veuillez avoir l'obligeance de publier
aussi.

C'est le 13 avril 1935 déjà , que le dé-
partement de l'agriculture a écrit au
Conseil communal au sujet de l'emplace-
ment destiné à ce marché-concours an-
nuel. Tout en remerciant l'autorité com-
munale d'avoir bien voulu mettre l'em-
placement de la Maladière à la disposi-
tion des organisateurs du marché de 1935,
il lui demandait s'il est exact que l'em-
placement ne pourrait plus être utilisé
parce qu'il serait aménagé en place de
Jeu. Le département exprimait ses regrets
si un changement devait être envisagé
pour Tin seul Jour par an.

Cette lettre fut rappelée le 24 octobre
1935, après une discussion devant le co-
mité de la Société cantonale d'agriculture
et de viticulture.

Une première réponse négative du Con-
seil communal est datée du 10 décembre
1935, tandis que les affiches et le pro-
gramme pour le marché-concours de 1936
avaient dû être publiés. Cette lettre pro-
voqua un échange de correspondance, du-
quel il ressort qtie l'emplacement habi-
tuel doit être abandonné mais que d'au-
tres emplacements, tels la cuvette du
Vauseyon, la place à l'est de l'hôtel des
postes ou encore « la partie non aména-
fée » du quai Robert Comtesse peuvent
tre mis à disposition pour cette manifes-

tation.
Ces emplacements ont. fait l'objet d'un

examen sur place par le bureau de la So-
ciété cantonale d'agriculture, avec le dé-
sir de maintenir à Neuchâtel le marché-
concours déjà annoncé. L'examen a révélé
l'Impossibilité de choisir l'un ou l'autre
des emplacements offerts, pour des motifs
exposés au Conseil communal.

L'association des restaurateurs a déjà
classé la Cuvette du Vauseyon et la place
à l'est de l'hôtel des postes ; elle estime,
en revanche, que le quai Comtesse,aurait
parfaitement fait l'affaire. ;$ .̂  .

Or, la partie « non aménagée » duv quai
n'est ni assez longue ni surtout assez
large pour y exposer de 150 à 200 ani-
maux et pour assurer la circulation du
public ; au surplus, les dangers du lac à
pic ne doivent pas être méconnus des or-
ganisateurs, si un animal se détache et y
choit.

Pour cas motifs et avec tous ses regrets,
le bureau de la société cantonale d'agri-
culture et le département ont dû cher-
cher ailleurs ; Us ont trouvé à Auvernier
l'emplacement nécessaire et des autorités
communales prêtes à recevoir le marché-
concours.

1} y a lieu d'espérer que, malgré la dis-
tance un peu plus longue à parcourir,
les agriculteurs de Savagnier et de la Cô-
tière comprendront la situation et ne re-
nonceront pas à présenter leur bétail à
Auvernier ; leurs efforts seront récompen-
sés.

II n'est pas exclu que si un emplace-
ment convenable et correspondant aux
besoins était offert, le marché-concours
cantonal de bétail de boucherie qui , de-
puis 7 ans, se tient à Neuchâtel ne
puisse y revenir.

Veuillez agréer, Monsieur le rédacteur,
avec mes remerciements, l'assurance de
ma considération distinguée.

Le commissaire : Arthur MARTIN.
wrj rss/s/nrss/r^^^

CORRESPONDANCES

Carnet du j our
CINEMAS

Théâtre : Le bousilleur.
Caméo : Le chéri de sa concierge.
Chez Bernard : Le crime de M. Lange
Apollo : SI J'étais le patron.
Palace : Aux portes de Paris.

VIGNOBLE
COLOMBIER

Travail d'usine
et question sociale

(Corr.) Continuant la série des cau-
series organisées par le comité de la
paroisse de Colombier, M Georges Roulet,
de Couvet, a donné vendredi soir, à la
salle de paroisse, une très intéressante
conférence sur « Travail d'usine et ques-
tion sociale ».

Le conférencier, qui s'occupe du dépar-
tement social des usines Edouard Dubied
et Cle, a expliqué le fonctionnement de
ce service dans une grande usine, les
causes qui y ont donné naissance, son
but et les résultats obtenus.

Partant des abus qui se faisaient avant
la législation fédérale sur les fabriques,
le conférencier en arrive aux dispositions
plus modernes concernant les caisses de
maladie, de retraite, de chômage, Jusqu'à
la réglementation des heures de travail,
des vacances, des heures supplémentai-
res, des revendications du personnel et
des syndicats, tant du côté ouvrier que
patronal.

Un entretien amical a suivi l'exposé
du conférencier, qui a vivement Inté-
ressé les auditeurs.

SAINT • BL,AISE
Une conférence sur Borne

sous Néron
(Corr.) M. Quartier-La Tente a don-

né jeudi soir, au collège, une confé-
rence dés plus captivantes sur Rome
sous Néron. L'orateur, toujours fort
goûté par son auditoire, a fait un
historique et une évocation très vi-
vant de la Rome antique. II s'arrêta
ensuite à la personne de Néron et
par des photographies et reproduc-
tions d'oeuvres de maîtres nous laissa
voir d-es scènes parfois émouvantes.

Derniers devoirs
(Corr,) Le cortège funèbre d'une

belle figure de chez nous, M. Gustave
Robert , s'est dirigé hier après-midi
vers notre cimetière. Pêcheur el
chasseur, homme du pays, du sol
même, le défunt avait vécu jusques
il y a quelques années à Marin, où
il avait tenu l'hôtel du Poisson. Ses
nombreux amis appréciaient sa con-
versation toujours marquée au coin
du bon sens et de la droiture.

CERNIER
Affaires scolaires

(Corr.) La commission scolaire de
notre village s'est réunie vendredi
dernier pour prendre les dispositions
nécessaires en vue des examens de
fin d'année scolaire et de la clôture
de celle-ci. Les examens oraux et
écrits des classes primaires auront
lieu dans 'la semaine du 30 mars au
4 avril , la journée du 31 mars étant
réservée aux examens écrits confor-
mément aux prescriptions du dépar-
tement. L'école secondaire aura aussi
ses examens oraux dans la même se-
maine. Les vacances du printemps
suivront immédiatement, soit du 6
au 20 avril. Quant à la fête des pro-
motions, elle est fixée au dimanche
19 avril.

La commission scolaire a égale-
ment passé en revue l'ensemble du
problème scolaire, car notre village
subit, comme ailleurs, les conséquen-
ces de la crise et de la diminution
du nombre des enfants. Ceux-ci sont
encore en nombre suffisant pour
justifier le main tien de nos classes
actuelles. Néanmoins, les enfants en
âge de commencer leur scolarité sont
en décroissance et les prévisions
pour l'avenir ne sont guère optimis-
tes. D'autre part , le problème des
économies, si actuel à l'heure pré-
sente, ausi bien au point de vue can-
tonal que communal , ne doit pas être
méconnu. Aussi la commission envi-
sage-t-elle l'éventualité de la sup-
pression d'une de nos classes pri-
maires.

Dans le domaine de l'enseignement
professionnel , hélas, la réorganisation
des cours créés à Cernier depuis plus
de trente années n'est pas encore
résolue. La nouvelle loi fédérale, dès
maintenant en vigueur, crée une si-
tuation telle, que l'avenir des jeunes
gens en quête d'un apprentissage est
compromis. Nos grands districts
agricoles et industriels sont mis dans
une situation intenable. Lorsque le
canton de Neuchâtel aura voté la loi
d'application, il sera possible de sa-
voir ce qui pourra être maintenu des
cours mis jusqu'à ce jour à la dispo-
sition dès jeun es gens du district.

LA COTIÈRE
Affaires communales

Le 21 décembre dernier, le Conseil gé-
néral de la commune de Fenin-Vllars-
Saules avait accepté une augmentation
des taux de l'Impôt et adopté le budget
pour 1936 qui bouclait par un déficit de
6072 fr., malgré de nombreuses compres-
sions de dépenses. Or, le Conseil d'Etat
Jugea que l'effort n'était pas suffisant, et
invita le Conseil communal à revoir le
budget, à comprimer les dépenses et à
augmenter encore les recettes.

A cet effet, le Conseil général , a été
convoqué et 11 a tenu séance les 8 et 13
février. M. René Desaules, président du
Conseil communal, présenta les questions
portées à l'ordre du Jour. Le Conseil com-
munal a fait encore quelques réductions
dans les chapitres des dépenses. Il pré-
sente à nouveau au Conseil général un
projet d'augmentation des taux de l'Im-
pôt , soit de 1,80 à 2 % sur les ressources
et au lieu de 2,80 pour mille sur la for-
tune un taux progressif de 3 pour mille
pour la première catégorie pour atteindre
4,10 pour mille à la douzième. Il présente
en outre un projet d'augmentation des
taxes d'abonnement d'eau (5 fr . par ro-
binet de ménage et une taxe de location
annuelle pour les compteurs de 5 fr.).
Augmentation également de 10 c. par K.-
W. sur le prix de l'énergie électrique af-
fectée à l'éclairage.

Ces diverses propositions sont très lon-
guement discutées. Le Conseil général, re-
connaissant la nécessité qu'il y a pour la
commune de trouver de nouvelles res-
sources, finit par accepter l'augmentation
de l'impôt par 9 voix contre 2, l'augmen-
tation de l'eau par 7 voix contre 4 et celle
de l'électricité par 6 voix contre 5. Les
arrêtés adoptés en ce qui concerne les
taxes d'abonnement aux services Indus-
triels déploieront leurs effets pendant les
années 1936 et 1937.

Les réductions de dépenses et les aug-
mentations de recettes proposées par
l'exécutif et adoptées par le Conseil gé-
néral améliorent sensiblement les prévi-
sions budgétaires, le déficit se trouvant
réduit à 2264 fr.

VAL-DE - RUZ
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Vers l'épilogue d'un drame
en pays fribourgeois

II avait tué sa fiancée à l'hôpital
de Fribourg

(Corr.) C'est aujourd'hui, à 9 heu-
res, que s'ouvrent au palais de jus-
tice de Fribourg les débats relatifs à
l'assassinat commis le 24 octobre
1935, à l'hôpital des bourgeois de
Fribourg, sur la personne d'une ma-
lade, Mlle Violette Guillod, par son
fiancé, Jean Morini , Italien d'origine.

On se souvient que Jean Morini,
19 ans, cordonnier tombé au chô-
mage, avait fait connaissance à Ge-
nève de Mlle Violette Guillod, do-
mestique, âgée de 17 ans, originaire
de Motier (Vully). Les jeunes gens
voulaient s'épouser, mais les parents
de Morini s'y opposèrent et celui-
ci n'hésita pas alors à quitter le do-
micile paternel. Les démarches des
parents du jeune homme auprès des
patrons de la jeune fille obligèrent
celle-ci à changer plusieurs fois de
place. Elle tomba malade et la
Chambre des mineurs de Genève la
plaça dans un hôpital ou l'on dé-
couvrit qu'elle était enceinte. Vio-
lette Guillod déclara l'avoir fait in-
tentionnellement, pour forcer les
parents de Morini à consentir au
mariage. Elle s'évada de l'hôpital, et
l'autorité décida de la . renvoyer à
Fribourg, où elle fut à nouveau pla-
cée dans un établissement hospita-
lier.

Les visites de. Morini lui furent
interdites. Pourtant , les deux fian-
cés purent échanger une volumi-
neuse correspondance. Les lettres
du jeune Italien se font de plus en
plus violentes et menaçantes: il dé-
clare qu'il prendra un revolver,
qu'il tuera ceux qui essayeraient de
l'empêcher de voir sa fiancée. Il fait
des plans d'évasion et propose, en
cas d'insuccès, que l'un et l'autre se
donnent la mort. La jeune fille l'en-
courage à chercher des moyens rai-
sonnables pour obtenir lé mariage.
Mais, si leur union s'avère impos-
sible, elle est d'aécord de mourir
de la main de son ami.

Ce dernier point est important,
car s'il était prouvé que la mort a
été donnée sur la demande expresse
et sérieuse de la victime, la peine
prévue par le code pénal serait ré-
duite à 5 ans au maximum et un
an au moins.- .

Morini vint à vélo à Fribourg, le
23 octobre. Le lendemain, jeudi,
c'était jour des visites. Morini s'in-
troduisit comme les autres visiteurs
et entra dans la ohambre de Mlle
Guillod. La jeune fille était levée.
Tour à tour, le concierge, l'écono-
me et dès sœurs vinrent prier Mo-
rini de se retirer. Il n'en voulut
rien faire et déclara qu'il entendait
savoir pourquoi sa fiancée se trou-
vait enfermée. Sa visite dura de 15
heures à 16 h. 30. •

A ce moment, sœur Cécile vint le
prier une fois encore de parti r,
l'heure des visites .étant passée. Mo-
rini fit enfin semblant d'acquiescer,
mais comme il allait franchir le pas
de la porte, il revint vers. Mlle Guil-
lod et lui tira à bout portant deux
balles dans la tête et deux dans le
corps, même après qu'elle fut tom-
bée.

La sœur, affolée , alla chercher du
secours. Morini en profita pour sor-
tir de l'hôpital. Il enfourcha sa bi-
cyclette, jeta , en passant, son revol-
ver dans le jardin d'une villa de
la rue Saint-Pierre. Il changea de
vêtements et parti t le lendemain , à
10 heures, pour Genève. Il fut , com-
me on le sait ; arrêté à Lucens, par
les polices fribourgeoise et vaudoi-
se.

Tels sont les faits mis au point
par l'enquête et, dont fera état l'acte
d'accusation, qui sera lu au début
de la séance de ce matin.

Les débats dureront propablement
deux jours. Une trentaine de té-
moins seront entendus..

Le meurtrier Jean Morini
passe aujourd'hui
en cour d'assises

AUX MONTAGNES

-.": _______ CHAUX-DE-FONDS
Après le tragique accident

survenu sur le Doubs
Les obsèques du malheureux Fritz

Herren, qui s'est noyé dans le Doubs
en patinant, ont eu lieu samedi après-
midi. Un promeneur, qui a vu l'acci-
dent, a fait le récit suivant à un de
nos confrères de la Chaux-de-Fonds:

Il suivait paisiblement la route se
rendant sur la hauteur des Brenets
au Saut-de-Doubs. Soudain, arrivé au
petit rond-point formant belvédère
sur les bassins du Doubs, la person-
ne en question entendit des appels au
secours venant des rives du Doubs.
Deux patineurs venaient d'être préci-
pités à l'eau, près du rocher de
l'Echo. Sans reconnaître les person-
nages, il rit Mme Bangerter et M.
Herren porter promptement secours
aux victimes au moyen d'une échelle
qu'ils transportaient d'une façon ver-
ticale. Peu après, Mme Bangerter fut
entraînée à Peau et il put suivre les
péripéties de la disparition brusque
de M. Herren. Les cris désespérés des
victimes furent entendus à plusieurs
centaines de mètres; par les quelques
patineurs qui s'étaient rendus dans
ces parages pour profi ter d'une mer-
veilleuse après-midi ensoleillée.

Des perquisitions
Le parquet a opéré vendredi et sa-

medi matin une série de perquisitions
dans les milieux communistes, à pro-
pos de papillons collés aux vitrines.
Une vingtaine de plaintes auraient
été déposées. Le texte de ces papil-
lons était dirigé contre l'Italie.

JURA BERNOIS

MONTAGNE DE DIESSE
I_a vie locale

(Corr.) Nos samaritains se sont
réunis à Diesse, en assemblée géné-
rale. Ce groupe utile et bienfaisant
compte 42 membres actifs et le dou-
ble de membres passifs. Au cours de
1935, il a participé à dix exercices et
simulacres et à trente interventions.
Le comité est réélu. H a à sa tête
Mlle Nelly Carrel, de Diesse. M. Léon
Grosjean, de Prêles, continuera à
fonctionner comme moniteur.

— Au cœur même de l'hiver, nous
avons été gratifiés d'une température
clémente, voire printanière. Si nous
n'avons pas trouvé de morilles, nos
ménagères n'ont-elles pas eu l'occa-
sion d'aller cueillir, quelques jours,
de la doucette dans les champs ? Et
cela sans avoir besoin de... balayer
la neige comme le fit un amateur
acharné de salade fraîche et cro-
quante !

Mais la saison froid e a repris
ses droits. On signale que 150 jeunes
gerça d'une école supérieure de Bâle
sont venus dans la région de Chasse-
rai, au Bois Raiguel, pour skier pen-
dant près d'une semaine.

Les chemins sont actuellement
glissants et dangereux. La neige qui
adhère aux chaussures est fatale.
Plusieurs chutes dont quelques-unes
assez graves sont à déplorer. Mar-
cher avec prudence est de rigueur.

Résumé des nouvelles
jurassiennes

— Dans la nuit de vendredi à sa-
medi, à 3 h. du matin, un terrible
incendie a détruit complètement l'im-
meuble de M. Marc Aubry-Quêbatte,
agriculteur à la Chaux-des-Breuleux.
Les habitants ne se sont sauvés qu'à
grand'peine ; ils ont pu arracher le
bétail aux fl ammes, deux porcs - ex*
ceptés. Tout le mobilier et les habita
sont détruits. Le sinistre est dû k un
court-circuit.

| RÉGION DES LACS

BIENNE
Toi d'une automobile

(Corr.) Le secrétaire de la Fédéra-
tion des ouvriers sur bois et du bâti-
ment avait garé sa voiture devant
un café, à la rue Centrale. Quand il
voulut reprendre l'automobile, celle»
ci avait disparu. La police fait des re«
cherches.

Commencement d'incendie
(Corr.) Dimanche après-midi-, peu

après 16 heures, un commencement
d'incendie s'est déclaré au quatrième
étage du n° 10 de la rue de l'Equerre.
Le feu a pris naissance près d'un ca-
lorifère alors que les occupants dé
cet appartemen t étaient absents.
Après avoir enfoncé la porte d'en-
trée, les sauveteurs eurent tôt fait
d'éteindre le feu. Les dégâts se mon*
tent à quelques centaines de francs.

Gai, gai, marions-nous»
mais ne divorçons pas !

(Corr.) Alors que l'officier d'état
civil en 1935 enregistrait 359 maria-
ges, l'office compétent de notre ville
prononçait, d'autre part, 55 divorce*.
La moyenne d'âge des ex-conjoints 'à1

été de 40 ans pour les hommes et de
39 ans pour les femmes. De par ces
divorces, 47 enfants mineurs ont été
privés de la vie de famille ; 25 mena-
ges n'avaient aucun enfant. C'est l'in-
compatibilité d'humeur qui est la rai-
son principale de ces « ruptures >. '

Observations météorologiques
Observatoire de Nenchâtel .. .

15 février
Température : Moyenne 0.7 ; Min. —2.9 1

Max. 2.3. ,
Baromètre : Moyenne 713.6.
Eau tombée : 0.8 mm. ¦ •
Vent dominant : Direction , Est ; fore*,

calme.
Etat du clel : couvert. Pluie- depuis 21 h.

environ. ".' >
16 février

Température : Moyenne 3.5 ; Min. 0.7 1
Max. 7.0.

Baromètre : Moyenne 710.1.
Eau tombée : 8.4 mm.
Vent dominant : Direction Est ; force,

calme.
Etat du clel : variable. Pluie pendant la

nuit. Brouillard Jusqu'à 16 heures en-
viron. Ensuite le ciel s'éclairclt en par-
tie.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac : 14 février, 7 h., 430.57.
Niveau du lac, 15 février, à 7 h. : 43pJ»
Niveau du lac, 16 février, à, 7 ù.j  480_»1

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION

Le comité du Cercle national a le
pénible devoir d'informer ses mem-
bres du décès de ..

Monsieur Paul CHÂTELAIN
membre d'honneur, décédé à Lausan-
ne, à l'âge de 77 ans.

Les membres de la Société frate r-
nelle de Prévoyance, section de Neu-
châtel, sont informés du décès de

Monsieur Henri GUYE
leur cher collègue et ami.

Le comité.

I 

CERCUEILS - INCINÉRATIONS 1
Pompes funèbres générales I

L WASSERFAUEN I
Seyon 19 - Tél. si.-IOS

du 15 février 1936, à 12 h.
Demande Offre

Paris t • 20.18 20.25
Londres 15.10 15.14
New-York .. ... 3.01 3.04
Bruxelles , 51.45 51.65
Milan —.— —.—
Berlin 122.80 123.30
Madrid , 41.80 42.—
Amsterdam .... 207.70 208.—
Prague 12.65 12.85
Stockholm ..... 77.80 78.30
Buenos-Ayres p 82.50 85.—
Montréal 3.02 3.05

Communiqué à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

COURS DEi CHANGES


